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À TRAVERSMONTREAL
Tête DE La RrIXE—Un détacheinent
& Vartillerie de garnisop & tiré une salve

31 coupe de canonA I'lle Sainte-Héldue,
samedi midi, à l'occasion de lafête de ‘a
Moine, qui est célébrËe le 28 juin, cette

, 68 Angleterre.

NOUVEAU varsUR—La compagnie Allan
vient d'augmenter ea flotte d'un souvesu
vapeur, le ** Norwegian,” qui est actuelle.

me vapeur datd'up tonnage de 3,631. TI; vapeur uj je 3,631.
a bth comtrait àGi es1865 eta 375

de longueur.

À QUELQUE CHOSE MALHEUR EST RON—
Moi qui étais fAché d’avoir perilu mon
chapesu ; j'avais grandement tort ; car de
suite je auis alié m’en acheter un megoif-
que chez Dubuc, Desautale et Cie,etj'ai

payé bon marché. Maintensnt suis
contrat, car je sais où se trouvele No 1617
rue Notre-Dame, où le gros chien est à la
porte.

RAPPOR® DE Là POLIOR—Nous sppre.
tons avec plaisir de ls bouche du chef de
polices lur-twême que l'affluence extraordi- b
8a F- d'étrangers qui sont veous bous vi-
siter n'a ea aucune manière (roublé
Vordre public.
C'est une booue nute pour les Cans

diens-françsis. Avant-hier il aye eu que
quatre ou cinq arrestations. es lous
américains ont été les seuls à donner du
trouble à la police.

rêrs a oza—Il y aurn à Oka, demain,
ler juillet, la bénédiction de quatre clos
ches nouvelles.  Monaeigaeur le Delégué
apostolique présiders la cérémonie,
qui commencera Àl'arrivée des
teaux.
Une partie du chœur de Notre-Dane

exécuteru des morceaux ‘le chust appro
priés à is circonstance.
Les cloches, dout trois manufacturées

par M. Chanteloup, s’harimoniaent perfai-
tement entr'eiles, ea sorte qu’on pourra
faire carillonner et mêler leurs voix souo-
rad celles de ‘nos amateurs de Mont-

Belle oocasion pour ceux qui veulent
faire ane promenade agréable jour de la
Puissauce.

RÉDUCTION AU SYNDICAT CAXADIEN—Du-
puis, Dupuis et Cie, comme par le passé,
après le lemps des affaires le ayn-liest ca-
aadien réduit tout ce qui leur reste de
tmarchandiees, afin de les écouler et tou
jours avoir des marchandises fraîches au
commencement de chaque saison. Comme
ils n’envoient jamais de circulaires pour
es donuer le vénéfice à leurs pratiques,
sous mientionnone quelques-unes de ces
marchandises, modes, 120 donzaines de
chapeaux en paille de fantaisies pour en.
fants, valent de 50c à $1.00, vendus pour
10, 16, 20, 26, 30, 35 el 40c, 510 pièces de
Jeur bon coton carreauté, valant 15e ré-
duit à 8c, 500 douznines de bonnes serviet-
tea pare toile à IV, 15 et 200 la paire, 100

i de toile de Russie pour rouleau et
serviettes à 5, 7, 8, 9 e. 10¢ In verge, les
Voiles à nappes et à draps sont sus
«marché que les années dernières à In mê-
me saison, 50 pièces de 1weeda Halifax,
tout laine, pour 35 et 40c In verge. Cette
Vente ert pour ost le temps des vacances,
au syndicat canadien, Dupuis, Dupuis et
Cre, 605 rue Sainte-Catherine, coin de In
tue Amh-ret, à In boule d’or.

L241 Cou
ps

PETITES NOUVELLES
==La veceite du feu d'artifice de vendre-

di soir aété de $590. Toutes dépense
payées, l’excédant au crédit de la Sociète
nationsie ne rera pas considérable.

—À 5 heures, sur le Champ de Mars,
samedi, a eu lieu le revue de l'artillerie
de garnison de Montréal M. le lieute-
nantecolonel Btevenson à le droit d’être
Ber de ses soldats.

—L'euquête sur ls mort du jeune Huft,
tué eurles quais, à été encore ajournée à

iswmercred
Les témoins disent qu’une barrière à

larue Monseque pourrait prévenir des
nocidents, mais gênerait beaucoup ia cire
culation.

—Les pertes en stock causbes par in
destruction de Ia fabrique de meubles
Charest wélévent À plus de 85,000 et
sont eu partie couvertes par les assuras-
0e.

—Un paquet de médecines patentées,
évalué , 8 étéssisi à la douane
comme étant inscrit à moins quess va
leur.

—Le vapeur “ Algerien ” @ brisé son
verasil Fan lerH Cornwall et «
demeurer là pour êure réparé.

—Le vieillard de Woonsocket qui c'est
fait voler Lout non argent, à la gare Bons-
venture, mercreili, & pu emprunter de l’ar-
gent hier etretourner ches lui. Il oe
nemine Bt Onge.

—Un nommé Wright & signalé à la po
lioe qu'on lui avait volé, hier, son portes
moatisie cudletanl une sone ovonkiérs-
ble d'argeul, à la gure Bousveuture,

=On & au que l’enfant venu à Montréal
par accident, en chemin de fer, et trouvé
sur les quain, demeurnit à Toronto Ona
tri ié aux autorités de cette dernière
ville,

—Lés hommes de police ont wis en
fourrière 7 vaches depuis hier. La-
propriéisires pourront aller les réclamer.

==L'Uvion Saint-Pierre à célébré, hier,
le vingt-cinquièême anniversaire de an fun.
dation par une messe volennelle & l'égline
Saint-Pierre ef par une procession dass
les ruea avoisivantes. L'une et l'autre

ies de la démousiration ont êté admi-
rablement réussies.
Un escroc « réussi à mettre eo circu

lation à Montréal plusieurs billets contre=
faite de la banque d'Augleterre. La cone
trefaços est à peu près parfaite.
~La compagnie du Pacifique à conclu

vec celleaMichigan Cen * den or.
ments qui lui permettront d'établir,

le Jules prochain,une ligne directe vers
nest.

=-Grâceà l’aide qu'elle n obtenue des
sutres institutions fuancidres, la Banque
Fédérale peut être considérée Somme tirée
complètement d'embarres.
Une necemblée du comité permanent
doVexpontion 6 oa lieu samedi. MM.

bien ei Bievenson ont éte deléguén
au des autorités manroi
liciter une subvention en
vis. ,

=À dater d’aujourd'hui,le train du soi
A ae Vermont otralvie

irite River Junction et Lowell partira 6
8 heures au licu de 6.30.

—le camp établi + Lavmirie d im
8 rer 0. Lmers

 

les pour eol-
ourdeFan

$68.00 d’'avanc
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—Le pique-nique de la société Baint-
Vincent de Paul orgasieé pour demain à
l’île Grosbois promet d'être un sucoès sans
pareil.

=—Osdoit ex; dans quelques joure,
au magsein de Lu Dezsadhe Rimes,
un pisno de $4,008 fabriqué à New-York
pour le compte de M. G: Stephen, pré-
sident de la compagnie du Pacitique.

 

Nouvelles Religieuses

“onrkèaes DES QUARANTE-HEURES

Dimanche, 27 juia—Sainte-Blizabeth ;
mardi, ler juillet—Vivitation de l'Ile Du-
pras ; jeudi, 3 juillee—Bault-au-Récollet ;
samedi, 5 juillet—Notre-Dame de Grâce.

FATES DE LA SEMAINE

Dimanche, 29 juio—de Dimanche après
la Pentecôte--88, Pierre et Paul, Apo.
trea.
Double, Ière classe orcements rouges.
Lundi, 30 juin—Commémoration de

Saint-Paul, double, oro. rouges.
Mardi, ler juillet—Octavs de le Saint.

Jean-Baptiste; double,orhi, blar.ce.
Mercredi, 2 juillet—Visitation de la B.

nee? double, Ze classe, ornements

Jeudi, 3 juillet—Octave des SS Apô-
tres, simple, oru. rouges.
Vendredi, 4 iuillet—Octave des 88

Ayôtres, simple, oru. blancs.
Samedi, 5 juillet — Saint-Michel des

Sainte, C.. double, orn. blance.

OFFICES EXTRAQRDINAIRES

Cathédrale—~Dimunche, 29 juin, grand”
messe pontificale et ordiontions de dim
ren. .
. Frère» de, Ja Charité—Dimanche, 29
juin, à 24 heures, bénédiction d’une clo.
che per Myr de Monceéal.
0 Mardi, lerjuillet, bénédiction de

cluchies par Son Eavelleuce le Commis-
saire Apustulique.
Suint-Jean-Chrysontôme—Jeudi, 3 juil-

let, bénédiction de cluches,

CONFIRMATION

Mercredi, 3 juillet, à le chapelle du
Trèe Saiut-Sacrement, à Herwick.

VISITES FASTORALES DE Li SEMAINE

Mercredi, 3 juillet, S8aint-Jeap Chrysos.
tôme ; Jeudi, 3, Baint-Autoine Abbé ;
vendredi, 4, Saint-Patrice d'Hiuchin-
brouke, Éaiut-Maiaciie d'Ormatown.

Semaine Religicuse.

 

‘L'Union de Prières

… Ainoi qu’il a été annonob déjà,ie pôle.
ri de l'Union de Prières au cimetière
de Is Côte den Neiges ve fers a;
demumio, mercredi. À cinq heures, il y
aule messe et communion à l'église
Notre-Dame. À spi heures, on partira
pour le cimetière, où le chemin de le
groix fers sous ls conduite de M. l'abbé
card.
—

Pèlerinage
Le pèleri: annuel des demoiselles de

In société dé MarieImmaculée & Notre
Dsme de Lourdes s'est fait hier gaprès-
mi li, sous Is direction de M. Pablé Des-
champs, le zélé fondateur de cette société,
Il yavait plus de deux cent» sociétaires

tes el en costume. Eiles partirent
de In salle du Cabinet de Lecture Parois-
sisl, à Cinq heures, et se rendirent proces—
sionuellement à l’église de Notre-Dame de
Lourdes, où M. Deschamps prononça l’ai«
locution de circonstance et donos in bé-
cédiction dy Trés Saint Sacrement.

EJ]

Fete de Ia Confédération

Sila fête de demaie n’est pas célébrée
autrement, elle le sera du moina par des
piques.niques et dea excursions. Il
aura ce jour-là excursion à Ottawa eur le
chemin de fer du Pacifique ; excursions
dana toutes lea directions, aur les chemine
de fer Vermont Central, Delaware et Hu.
son et Grand Tronc; Rlageni ue à Pile
Gro-boie, à Carillon, Beauharnois, à
Mowick et sur les terrains de l’Exposi-
woo.

Convent Saint-Laurent, près Mont

Dimanche, le 22 courant, su couvent
Saint-Laurent, dirigé per les Revdes
Sœurs Marianites de Eninte Croix, eut
lieu le distribution des prix, sous la prési.
dence de M. l'abbé H. Brissette, chape
lain. Etaient présents MM. les abbes J.
N, Marechal, curé de Notre-Dame de
Graces, J Fihatreault, P. 8. 8, le Rév
Vère Geuffrion, aupérieur du cotiège Saint-
Laurent, et lea Rviio Père Joliy, Re
bertet Laperche, C. 8. C. Un programme
varie fui purfeitrment executé, Partni
les nombreux prix scourdes sux élèv «,
qu'il euffise de mentionner les tiédailler
qu out eté decernees À plusieurs deu vie
elles,

Muilailles de Son Excellence le marquis
de Lun«luwne, gouverneuregénéral du
Canela, pour supbniorité dans tutes les

  

 

à Dile Teresa McKwon.
Médaille d'or de graduée à Dile Listie
racy.
Médaille d'or pour économie domesti-

que à DHe Jonéphine Hudoo,
Médaille d'or pour bonne tenue et poli-

Lesage à Dile Georgison Jarry.
Mé luiile d'argent pour instrnolion reli=

gieuse & Dile Jostphune Charron.
Lyses en or pour pisnod Diles Joséphine

Desjardins et Jonéphine Bourque.
Lyre en or pour musique vocale à Dile

  

Emelie Daoust.
Médailles d t pour bonne_conduite

à Diles Agnde hamps et Zéphyrine
Thériault.
Ki parmi les autres demoiselles qui ont

remporté les premiere prix, plusieurs mée
titent d'être mention : Millen M La
DagenainAug Dagennia, Klodie Gauthier,

ot3 . Vinet, Katie Huigiy, M. Hepson,
Bourque, Desjardine, À J Hudon, etc,
ete.

 

Crystal Palace Opera. House

Des représentations de gala, commen-
céer bier avec ““ Tulenthe,* seront données
tonte Îa semaine à ce théâire. Le réper
toire comprend ‘ Patience,” mardi soir et
à la maunée de jeudi ; ‘Len pirates de
Pevsance,” mercredi soir et à la matinée
de ramodi ; “ Billee Teylor,” jeudi suir'et
à le matinée de mercredi; et in * Man.
cotte,” vendradi et samedi soir. La troupe
ent den plus fortes et les représentations
promettent d'attirer une foule connisé
able.
  branches enseignées dans Celle institution, cès
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ANNCUONS

Par ligne, lresert. - 10 cents

nsertions subsequentes, 8 cents

——m-
A LONG TERME, CONDITIONS SPECIALES

Publite par Ia (ONPAGNIK IPINPRINERIN DE LA NINENVE « « JOSEPR TAME, Dirsccony i

Parade des pompiers
11 « en grande parade des pompiers

de È ville, samedi matin, eur le
Champ de Mars. 22 voltures y ont pris
part, compris deux wagons de sauvé
Lago x pompes à vapeur, 15 dévi-

ra, quatre voitures d'échelles,l'échelle
Hayes et l'échelle Skinner. Nos braves
pompiers avaient revêtu pour la cir-
Constance leurs costumes de fête, et
leurs casques Sorés resplendissaient
aux rayons du solsiL Les pompiers
étaient commandés par le chef Naud.
Le Champ de Mars et nes a

étaient encombrés par une foule com-
pacte, au milien de laquelle on remar-
quait Ia plopart des “rangers qui n'ont
pas encore quitté notre vi
Dis que toute la brigade fût au com-

let, le défilé commença autour du
amp de Murs. Tous ont admiré le

belle tenne de nos pompiers, mais ce
fut encore plus lorsque manœuvre
commença. Sur un commandement du
chef Naud,trois dévidoirs s’élancèrent
à fond de train de l'extrémité eat du
Champ de Mars,pour s'arrêter à l'autre
extrémité.

Arrivés là les pompiers sautèrent à
bas de leurs voitures, déroulèrent leurs
boyaux, les appliquèrent à une borne
fontaine, ten moinssde temps qu'il ne
aut r ire, trois issants jets
d'esdétuient lancée i unehauteur ver-
tigin use. 11 fallait voir l'émerveille-
ment de nos hôtes, qui ne pouvaient en
croire leurs yeux. On affirmait de toutes
parts, que nulle ville des Etats-Unis
ne poméduit une brigade de pompiers
comparable à la nôtre, et un Parisien
qui se trouvait À nos côtés, nous dit que
ses concitoyens lui riraient su nes s'il
waventurait de leur donner une idée de
l'efficacité de notre service.

jeta d'eau ressèrent tout à coup;
les boyaux furent enroulés autour
dévidoirs, et les pompiers retraversè-
rent le Champ de Mars au milieu des
acclamations enthousiastes de la foule

T aller reprendre leurs plaves, à
"autre bout de Ia place. ;
L'échelle Bkinner vint ensuite se

foster en face de la place qui sépare
"Hotel de Ville du Palais de Justice, et
aux yeux émerveillés de la foule, se fit
l'ascension de l'échelle.
On fit subir A cette dernière toutes les

évolutions dont elle est aus ible,
après quoi toutes les voitures se formè-
tent en file, et parcoururentles princi-
pales rues de laville
Cette démonstration n'aurs pas été

la moins belle de cette semaine, et
nous en offrons ici au département du
fou, ot à notre brigade des pompiers,
nos plus sincères remerciements et nos
plus chaleureuses félicitations.

 

vrés-| Réunion des anciens élèves
du collège de Montréal

Nous apprenons que mardi le premier
juillet aura sieu, au collège de Montréal,
ls réunion des anciens élèves au Couven-
tum de 1873, après quoi ils monteront à
Saint-Polycarpe, ches M. À M Faraud
notaire, aurs lieu ie dîner officiel, etol
les anciens éléves passeront une jours
née qui leur rappeliers leur beau temps
d'écolier. Il paruit que le comité n°a rien
épargué pour obtenir un beau eucoès. Il
faut enpérer que les anciens élèves et pro-
fesseura qui ont reçu des invitations offi-
cielles se feront un devoir d'y noesinier.
Noun leur souhaitons une réunion qui con-
tribuera à confirmer davan les liens
intimes qui ont toujours exiaté entre eux.

Cors aux pieds

Les core tendrer,les core douloureux,les
core mous, les cors sasignants, les cors
dure, les cors de toute surte et de toute

r sont enlevén en quelques
Jours par.l’usage de l’Extracteur de Put
nam. Ce remède guérit iuvarishlement,
ne cause sucune douleur, ne laisse par de
traces plua enuuyeures que le mal lui-mê-
me Faites-en l’esmmi. Méfles-vous des
contrefaçons. En vente chez tous lee
pharmaciens. Polson et Cie, Kingston,
propriétaires.
—

Club des cauotiers

Un tlub de canotiers, le ior du
grure en cetle province, vient d'être orga-
nish en cette ville. II se compose de 22
membres. noie I ome re oie
résident, M. intgul § vi i

dent, M. RM Grulam ; secrétaire-tréeo
rier, M. J P E-iwarde ; comité exécutif,
MM. & I Clouston, J G Brock, G Auldjo,

Vol debijoux

L'agent de police Robinson & reçu avis
d'Ouawa qu’une rervante nommée Mary
Dutaduie, su >ervice d’une famille 7 apec-
table et bien connue de le captales avait
pris le fuite avec une quantité de bijoux
appartenant À cette famille,
“L'agent e mit aur in route et iat à
trouver la fugitive dans un hôtel de cette
ville vù elle était descendue

Elle à été écrouee en attendaat son pro-
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Encore un accident

Au moment où le train d'Ottawa appro-
choit d'Hochelaga, vendredi aprèsmiui,
l’ingévieur-miécanicien & aperçu ue hom-
me murtié ou, couché eur le voie, Mal
heureusement,il était trop tard pour er-
réter in machine et l’infortuné qui gienit
sur lon rails fut broyé sous les roues.

Lorsqu'on vint pour recueillir le cade-
vre, on découvrit qu’il avait êté Écartelé et
distribué par morceaux eur une longueur
de près de trois arpents.
Uo recueullit len restes et on les porte à le
morgue od le coroner a teou une enqnéte
samedi. Cet homme,qui paraisaait incon:
nu, avait ête vu peu de temipr auparavant
avec un compagnon du Côtest Saint-Louis.
Un verdict de “ Mort accidentelle ” à

êté rendu.
Le nombre des aocidents fatals aur les

voies de chemins de fer devient aler mant.
Nousen avouseu une série depuis no
moie.

 

Flasks,meinfee
AERTi
plus cepèese du règne poi] me
toile,

rrenterige= vous désires potle vos af sant
ible ot en eu de tempe, employes le * Silvey

ook.” préparé seulement per Lavioleite
jeinon, pharmaciens, No lé05 rue Notre-Dame.

Prin, 88 ct le bouteille d'une chopine,
——Peurquo: souffrir de l'indigestion, du mangue

¢' it où d dépression nerveuse, loraque vous

ihEeEe TaitaeeSaran

   

$50,000 seront données
grat

LE SPINOMÊTAR DONNÉ GRATIS

Aux malades et sux médacine.
Moo but est nom point seulement de

de l'argent mais de venir es
a à l'humanité e& d'avancer ls
science,

Afin de convaincre le public et de prou-
ver Aux plue sceptiques que le spiromètre
est le meilleur inrtrument qui ait êté in
venté pourle traitemeæt des malades des
voies respiratoires.
Tous ceux qui souffrent de la bronchite,

qu catarrhe, Le
es mous et de la con-omption, peu-

veutd'adresser au No 13, Philipe quatre,
Moutréai,et consulter les medecinn du Inter
national Throat and Jung Institute, et rin
pourront se procurer grsliv un spiroméire
iuais 128 remèdes devront être payén,
Je fais ceci parce que j'ai confiance

el que je suis convaineu que les médecins
et les autres personnes qui sont encore io.

cet instrument que j'ai inventé et les re-
mèdes dont je me sers ont guér un plur

nombre de toslades qu'aucun traite
tent dans le monde. Ce npiromètre est
eu ui dane tous les principeux hôpi-
taux d'Europe. Si vous êtes incapables
de venir à nos buresux, demandes une
liste des questions qui permettront à nur
médecine de vous traiter par lettre, M.
SouvIELLE, ex-aide chirurgien de l'armer
rauçaie, 13, carré Phillipe,Montréal.

EET

La Valeria |

Cette pommade nouvelle fait pousser les
cheveux sur les crânes les plus raie
Que l’on en juge per le certificat suivant

Saint-Thomas d'Alfred,
Comté de Prescott.

Je voussigné certifie que ls pommade
Valeria à fuit pousser des cheveux sur ma
tête chauve à Age dequarante-vrois ans.
Elle est très recommandable.

Anvaon CROLETTE,
Cultivateur.

Ko veate ches B. E. MoGale, pharma.
ciees, rue Baint Joseph. ’

CURES ETONNANTES
PLUS DE CALVITIE

La Valeria cootinue d’'opérer des cares
étonuautes. C'est inoontestablement le
meilleur remède connu pour empêcher la

 

ser. Que l'on eu juge per les Lémoigoages
auivaots :

is soussigné, certifie que la pommade Valerie
& fait pousser des ahevouz sur ma tête chauve, à.
l'âge quarante ans. Klis setrès-retom-

Asvtuua api,
Îtivasser,

de, noussigné, déclare avoir perdu complôter
ment In ebevélure il y à deux sas. Pendant ces
deux ans,j'ai de tous los remède 9 bles

vopastl'annonce ia Va
“ In  {'ous is ouriceité de m'en
ir,

Fan achetai une boite ou Mu Lavioistte et
Jleison, pharoaciens, rue Notre-Dame.

violette lui-même qui me l’a vendue, et il
vourrs sttes:er qe j'étais slore=i} y « environ
six mois-complèteuent cheuve. Je ne suis for-
vi d'une seule buite et alle m'a suffi À me reudrs
ma chevelure d'autrefois, un pou plus claire ce-

» cheveux étant plus ne. Tuus eoux
wme oon Bissont sont CUIDIMe moi émerveidiés
u uliat.
de suis gardiez de is barrière de la Uôte Saini-

Antoine, où eorni baureux de doneez in prouve
de luus les (sits que jo vieus Jatigetar tons
esux qui voudront se renveguer, Je don:
certibost mon propre mouvement,en justios of
-Iisconasissmacevour l'auteur do ostts mer-

jeuss découve
PIERRE PANE

 

  

toads Is Valeria? Jou ai fait usage d’une
et ie résultat à été te!
poussés très épais

veils Seveiure cent on faire l’expérieues. Je
Tous wneral vciontiers un certifient en faveur

sire ton dévoué,
a. A. Giaov,
ne-déutédeKent.

Avis Spéciaux

sont guéries paris
on soni Imm

lusieur ei ayant été té

= ies diptetea
dso.
La BPEYOLEE— preps comme reméde voy

I touz o's edtoa, entièrement uif-
te d'aucune autre espèce composé de na
‘évinette, que l’on vante taut thus) ut

je vous trompes pas en dem: De,
rile est inise en bouteilles rondes, ot chaque tie
quette. cireulnire et enveloppe porte is marque js
comemres.

—~Paiter urage des petite? pilules de( arter pour
lon sfotionsnerveuses, faiblesse Fete fue
digestion, inramnie, dyspepsie. ete. Le soulnge-
mont est \nfaillible. C'est le seul remdde our tes
affections narvouses Fat on pu trouver & ce
pris, Prix, 86 ets la fole.

— Les douleurs dans le dos sont gud; is bree:
* lkire de Bellado-sr IE

cents.

=—On vient de recevole au magasin de 8, 10 et
ota ube consignation considérable et oo
verrerie provensat des fabriques les piv

porlantes des Etals-Unin, Aussi, une qnantite
neldérable hamaos, molles pout le jou

e ‘oroquet, corbeilies. sibums, poupées, ste que
nous avons acletés à 30 0j au-desroua du prix

rons en même temys l’ocessiou

pe ot ui
rop long

  

   

uantité d'autres articles qu'il rerait

iervotre.ta sement au

 

Rorss san chsixta — Toutes les rualadies des
rinsires. principalement la

tiated rieht.ladiab 1e oles Factions ds
fois. JoulerarementI| denlement Futriesvar

somblabies aunôtre ont. été gueris vie do cons
nour, ‘importe où vous pouves trouver ls
prouve ‘Leibons14 de Niners de Houbion:

 

NOUS NOUS CHABOEON DNS VENTES DB

moufLinne,
BasFinees rnnus
tes rai, que ilot entres veo meet « hows surrey ons

Sl”Ventes [niten on français si on
te désire.

libérales ignations.ÉCRISonSas pari coupées Gor tou ot a.
\ pour ie réglement de succes tone, ote.

oun serons boureux de recevoir des som
desdes bersonnué qui désirent vendre leer -
i ee printemps, et nou sommes certaine
qu'elles seront vases tésultat de ose
LXnotre ponciualité leur en P mettre

THONON & GOWNHRY,

BenennlMr,  Nes 248 ot 247 Fu0 Saint-Bacgace.

9ge61

le l’asthme, de le maladie |;

Les soussi
48 rue Saint:

chute des cheveux ou les faire repous-|,

= Vente pe Tories

buîte chie-. Vannes W B. Toile à Da;
que mes cheveux sont re- prraces Toile à Servieites de able, Toile dou

r

souwigné.
ur

we tue

Mission st tous autres
e |res. en à

ts d'acheter den vases, tasses et soucou- dune
o

dont He seront blies,
. i total

sie. autretolsWe 315 rue Notre-Dame. sls" mar. de de 6e faire, ou si eile négl
to service entrepris. Si ia
sepoptéss le chrquesors remis.

VENTES PAN ENCAN

PAR »HOMSON à GOWDEY
Fermes A VENDRE -

PRESSE COTR

À quatre mil i bureaumereders eve

 

svons reçu instreetion de Wm Spalth,
vondre vus ferme-. situées à ln Petite

N

5 a fuedawbeure on voiture du « ureau de
re elles contient s-i ts,

xwoing, aves résidence n pierre otdé a
ve. L'auire eontient environ soixaate-ving ar-
peais. Kile mesure six arpents de (ront >urle
grenade ro: = 1 y n desaus une maison « n pierre

chances superbe qui s’uffre à ceux qui
nt nebeler yor fn depremière nee
In ville. Tit rfait, Con-

Peur Diesamplesdetails, ’s
,

THONHON # GOWPKY,
Nos 345 ot 27 rue Saint-Jacques,

Rsivence ET TERRAIN

Chemin de In Longue-Poinie

 

  

 

Nous avons reçu instruction des exéeuteurs
crédules. (malgré les milliers de personnes epomscntaires fes cave Uliter.autre.
Qui ont été guêries par le apiromêtre) quel gnifique régience aieterres quil'entoure

contevant environ (mis arpents. aves un jardin
Les cultivé et umplement pourvu d'arbres (rui-
err. a

plus amples détails, s'adresser à
dances de prrmière classe. r

THONKON & GOWDEY.
265 et 147, rue Saint-Jacques

PAR BENNING & BARSALOU

GRANDE VENTE PAR ENCAN
—DE-

Marchandises « Nouveautés
spé rendront à leurs salles, Nos 86 ot
Pierre,

Mercredi. Je 3 juillet,

un assortiment complet de nouveautés convemaat
pour les ventes du printetaps et d'été.

-— AUSSI —

eaises de nouvesutés amerties.
builes de cotuns Jaunes

3 cais-es cotons blanes
miennes de fantaisie
ustrés noire -

eashinaree noits À W
corsels
chemises pour hommes
Boies st sating noirs
dats de coulenr
serges pour habits
drag italien, qualité eupérisure 6-4
bestlo twitis
toiles voue doublure

+ de Perse
toile frappée pour linge de table 8-4
meltons gris
étulfes & robes
Coatings st tweeds assortis
Bonneterie asmri e, unie ot de cou-

leur pour femmes et jeunes Biles
Habillements sssortis et de qualité du-
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balies de dési -
‘'apis-Las esiry, de Hollande,ot tapis de chan-

——

Pour finir une consignation venantd'être roguenBaint-Thomasd', free Jeooriévns assortis à Bou 10 (ibs, trois ca ie
‘articles de goûtassortis,

—avssi—
5 balles de “ Fenta"”en roten biane
1 + de “ Fanta en Aunelle de Canton
‘ de saes sans couiure No |15 de 2000 PAT Cote Ne

— DE LUS —

(Pour le compte des intéressés)

1 enisse de Jen : enpanel de Canton lé-
ouent eu

1batle do dravsdelitslégèrement sodom

3 de de lacie" White Ducks" légèrement
6 vaiises douparfgNA neuves, ariloles

de pramièreclasse. ,
1a téut rana réserve. Cunditivns libérales.

Voute à DIX heures.

BERNING & RBARSALOU,
Ruoauteurs

   

PAR CATALOGUE

Les sonssigaéa vendront, à leura salles, N 4 06

 

  

 

— aL ¥8, rue Saint-Pierre,

Boueteushe, N. B, 4 janvier 1884. Merevedi, 1a 8 Juil e4
MM. Lavioletts et Nolsom, Trente-neuf balloi i iParme amenantbuns do mochandie, w ile

viertes Huck. serviette spar de
Auries-vous la boats de m'envoyer 6 où 12 bot- Table binichier. Nae bien

oe do BO, 4° ot 10-

resliers, Se rvioters ile Table simuing u bos,
m'a denué une nou- Toile à E-cahers Toile Dinter, Toile française,

un assurtiment de Toite À Le

—avaue=

ÿ Ouipe de FaisenCouGs
Conditions libérales - :

V: ate à DEUX heures.

BENNING & BARNALOU,
Eusauteurs.

 

  
AVIS AUX ENTREPRENEURS
DES 80UMISRIONS oacheties, adressées au

60BoveMasten vororteapunepar" 108, ”serons e12 Te 31 Juiliet prochain, poutFo
FOURNIR DU GHARBON

 

  

tous les édifions fi .35 §0us jusSion ‘édéraux, où à l’un quelconque

On pourra obtenir des devis. formule! de sou-
inorments nétess -

ressent À ©6 uépartement dès st après
le N courant.
lan souvmissionnaires sont avretis que les sou-

missions ne Seront prises en considération que ai
iles sont frites sur les fortiutes imprimées tuar-
pies Bt portent leurs véri5 tables signalures.
Chaque soutnission devra dtee accompagnée

que acepid par une banque,l'ait payable
re de l'honorable ministre des travaux pu-
Tu sommes épais à ‘ing pour cent du

lo sou mireion, lege t chèque >era confisqué
rsotne refuse signer le contra: eur

le compléter
sourmis-ion n'est pa-

déj it s
plus besos Daderails

NT, 1, ENNIS, ”
Ministère des tra 1 :Ceeegant| uit

OUVEAUX TAPIS DR BRUXELLES

qualité rupérieure ot des plue célèbres fa.
brie: ou venons recevoir une quantité

Se
LIGGET & MAULLTON,

1163011 « Notre-Dame

aru DB LAINS

Assortiment complet, dessins les plas varids,
L

LIGERT & MANILYWN,'
: 253 ol 1605 rue Notre-Dame

phxLARTS ANGLAIS

De % piods de lanceurot Laillée sur commande.
—ATARI ——

 

1 Ité considérable de rts do Fabricune neroÀ vanoa
Leas be pris:

LGR T WANILTON,
toh 1966 rue Notre-Dame

CINOUANTENAIRE
—DELA-

SOCIETE

Saint Jean-Baptiste
Les visiteurs
lus [3
will

Magnifique Magasin de
détail de

s CARSLEY
Tous recevront nccmeil respost st

dial. Ceux qui Tevoudroà op pe pour
wt A lour sise visitor pure Spinment sot -

et en mu re, ot L re le plus ou-Sidbranie adisoi PT
BN CANADA

Cot établissement se compose do

Sept Magasins|

t tionslitédeee pretde
une to au

Remplis de marchandises depuis In cave jus.
qu'au lier et communiquant tous les uns aux
autres. C'es un

VASTE ENTREPOT !
i, pour Incommedite, lsconfot ot,4deanc,

va to n
duntbiendes villes suxi ou

L'ASSORTIMENT est des plus variés
Les prix sont anast'has qu'ile peuvent

l’étre et sont marqués en chiffres or
dimaires.

PLUSIEURS NOUVEAUTÉS
ent été importées expressément pour cette grande

fête prochaine. Les etranmors sent reapeciy-
eusement informés qu'ils n'auront vu
qu'une partie de ls ville s'ils ne visi-
tent pas cet établissement. Tous
sont es conséquence requis de
couper l’adresse suivants
pour leur gouverne :

S. CARSLEY
Entrepôt de Marchandises de

. goût vendues en détail

1765, 0707, 1768, 1771, 177, 776, 1777
RUE NOTRE-DAM KE

MONTREAL

Second bloc à l'ouest de l'église Notre
Dame,

Geo, D. Ross & Cie
—648—

RUB CRAIG

- MONTREAL

AGENTSCANADA

POUR LA VENTE DU

FIL DE COTON
— DE —

CLAPPER]
DU FIL

DE CHANVRE
DE KNOX

Pour TAILLFURS

Des FILS CIRES
De KNOX

Pour Machines à coudre
HTC, BIC

Me

AISON 8. MYERS— Etablie on 100 -
Neo333 rae Mob, s toujours en ma-

saene collection de bijous et articles on plac
qué. Cotte maison n'est pas sarpassée par aucune
autre en ostte ville pour la variété ou l'excellen-
ce des artinles. Assortiment diamants et de
jones, de $MOUR $40.00. Montres enghuises,
an or, 05 sryent, IDuLtree SIBÉFICSINER OP OL Ori
ament. parures en or de $3 $500; lots,
ebaînes, colliers. chartues, , boutons,solitai-

 

tes. bijouteries sn argent, horloges en Jais, servi-
ces à thé plaqués en argent, articles plagués 6
argent, eu le variété, € .

‘outes où TA ces sont garanties. Tour
les prix sont réduite,
SIBrilianats libres pour enchissement. S04
 

 

POWDER
Absolutely Pure.

Pour te pain, les biseuits ot patinserios, prrôfé-

de, mre qu'aile vai pure. forte et pas vuinible à
In santé. Plus économiser que les poudres à pâte
srd-nairer et on ne peut lu comparer Âcesdiversen
poudres fomuontes Falun gade mhosphate. A

als I es
voula. eudue.en boitesroulement. voi

En gras shes :
TEES, COSTIOAN & WILSON.

Um détail ches:
LEX_ McHIBBON & C0,
HAWFORD (0!
AVI Rad RD, fi.
ALT P

RUYAL BAKING POWDER Co,
4 © Wall Ntreet, N. ¥

A A ee
REMEDE INFAILLIBLE

— POUR —
LES MALAMIES DES ROGNONN
LES AFFECTIONS DU FOIE

La CONSTIPATION, les HEMOR-
RUCIDES et les MALADIES

 

   

   

   

   

  

    

   

     

  

   

 

 
    
efficace duni j'aie pre Cait ump.”

rr 1. C. Hinllou Moneton, VE
# Un peut fonjours compler sur l'efficacité

du Kiduey Won.”
Vie RN. Ciurk, Fo Hero, Vt.

“Te jo id ey Wort" u guéri ma femme
qui était toulnde dupeure deux an0.”*

Die C M Sumimertn, Sun TH, Os,
DANS DEN ME RS DE CAS

Îl & np'éré des cures, lorsque tous les autres
les mvnient éohoué. C'est un remède

Fu b'est pu x irritunit, nein effience, dont
‘effet ent ar +t gui ne nuit jamais Als

santé, duig puean ere,
#8 1} puritie is anng, fortifle of

donne ane nouvelle vie À toux les or-
flue ijoriants du corps humnin 1) réta-

      

Li be for etlon: sment noemal des rognans,
délinrrnse lo Fore de toutes maladies of règle
‘es bntertir +, ecite ina ère, le sysième1
est déburr.npé dus mladive lus plus duugé
courses.

 

Prix, £1, scam Forme Higuide où en poudre.
Ev vee cles tous es pharmmncie, à.

Ou envol le remüde et poudre pur ta walls.
 WKLLK, RICHARDSON & Cie, Burlington, ¥t

I KIDNEY-WORT

KIDNEY-WORT

““Optre des Cures
MERVEILLEERES Pourquet
Maladiesdes Reguens
Des Affections du Foie a
Parce qu'il fois eur le -TVETMatha

ime des ‘hu-
les maladies dos

\ hetionet hersap, In on, let
anerhratdeedeaies Is néveaigie, je
affections nerveusca of toutes les
auzquelles leo Termes sont sujettes.

SrCECI EST BIEN DÉMONTRÉ-@R

Un QUÉRIT EMPAILLIBLEMENT
LA CONSTIPATION, les HEMOR.

RHOIDES ¢t 1s RHUMATISME
Ko faisant fonctionner librement tous ies

organes,
PURIPIANT AUSSI LE SANG

ot donnant au ème =M normale
a

loa 51 DRS MiLLy RS ox che

ve pluepde temps&
MADICALEMENT GUERRES.

Paixtl, sou orme liquide ou en poudre.
n rente chez tous lrs pharmaciens. Y

  

 

 

 

On envoi fo remède en poudre par le malle.
Welis, Richardson à Cle. Burlington, Vt.

Envoyez un timbre et vons recevres un
Almanach pour 1884.

KIDNEY-WORT  Vente de Propriété
A MARIEVILLE
psdd

  

dre SETeytesittant ED
ER Jenoferssur les lieux, et came réserve
parcrdre due 4301 commissniren. ,

P. P. MARTIN,
HERCULE GIROUX.

sl eee

(COMMANDERS BEQUNS POUR

Chaussures Françaises
Delefabrique PINET à JOLLLY,

Bu GROS seulement   
Les bureans lacompagnie dos |

machines 4 condre WANIER sereat,
au premier Mal prochain, trans-
portés au numére

1824 Rue Notre-Dame
i ' hehae]
TEBEIHEraeNotre

WILLIS & CIE, TY

voranwin,
#0 ol coulent, 2 waehines
vis à têtes carrées (fuuch-verres), ola. , ota.

bois qu'il ait en Caa «
chaudières,foros de d À4 chevaux, et daLotde
poulies, courroies.

promi
se

de

 

CHARBON !
ARRIVAGES

—bz—

Charbon d'Ecosse
=Et DU-

CAP BRETON
EN VENTE PAR LOTS

À Très Bas Prix !

La Compagnie d'Fipédition
DE OHARBON

DU DOMINION
gble es aval, à le crême de turive ot Lis sou| Coim du Carré Victoria et de la rue

Saint-Jacques ’

  

rnee
DERNIERS GOUTS

ue des PATRONS D'HABIL LEtort
Bras MA
publie à visiter irur Senriameon itent Jo

COMPAGNIE DE CLOCHES MENEELY

 

La plus célèbre fab slosherplus ni rique de

La plus ancienne et cells dont le commeres est
lo plus étendu.

 

DE SANG allogwe 1H: expédié frame do port par Jo

Les Meilecine reconnaiveent son Clinton H. Mencely Bell Company,
eMlencité. or, NT

Le" Kiluey Wert"eat le remède le plus PIS DE VELOURS

fabriques les plus cétèbres, ches
LIGGET & HARILTON,

1685 et 1885 Notre-Dame

 

À VENDRE àSAINTE-ANNE
RESIDENCE D'ÉTÉ avec grand terrain, Âve-

a,ave du trand-Tron
ARGENT À PRÉTER à 6 pour cent

M. M. PERRAULT,
tee 00. rue Naint-François-Eavies,

 

Lacoste & Cie
Fournisseurs de ohPa2pe

Atelier: Hoche aga.

de grw nd
faire, er werépneatiOndes“anchineries auù-

En transpurtant nos atoli oohtirons l'attention du publ RSSRE

ze!
bar Un soin tout partiquiier.

     

    
friteponteteSdSE

 

HARNAIS POUR VOITURE ANGLAISE
rau-i aaportiment de Belles pour Is chasse, pour

+ la course, pourl'exercice et pour
los dames.

J. W. ROBBRTS
Imporiateur de MagniSques Selles Anglaises

—=— 300 ===

RUR SAINT-JAGQUES, MONTRÉAL

Sas commandes peuvent étre dennées par
lo (616,hone.

 

MACHINES A VENDRE
OU À ECHANGER

gisignLssti vg wd
obines neuvss at d’ valller1»ot10cat

“Sunray & cru,
™ No 47 Carré nos

INS, LIQUEURS,CIGARES, Ete, te
 

anaarenEo donneelLbs
Ne 83 rue Saint-Jacques

PRES DE LA PLACE-D'ARMES

L'on trouvera dhes nousun assortimentdes plus

VANS, ve

Euan,
CLUABES, Née,

ERrains do ert par velo d'impestns

oye avons obleny [es agences de plusieurs Ges
maisons d'Europe pour Botre commer

ving ot lig
outs comm,

P tocevre
eGoça roudrs Man Deus fas

HE poire
rata TT

MATHIEU FRÈRES,

La Fête SaintJean-Baptiste
Brapeaux ! Drapeaux ! Drapeaux !

DRAPEAUX AnciiePrnqaie ot Canadiens de

AUR
Drapeauz Amérieaing of Beendanis repuag

ouveiles floes & robes, de tents seulenr.PLUS D'ESPACE REQUIS |rte
our.

louveaux estins nouvelles couleurs,
louveiles iodionnes, patrons ohoisls,

Say noir pour costumes de religionses,
Mérinos augaly doshie lugar, peur los LUbres du ol

—;— *

Magasin de Gants de Kid Françah

THOMAS MUSSEN
06, 067 ot 336, RUB N

MARCHANDISES SÈCHE,

PrHrdireve. iy

—



 

, LA MINERVE, LUNDI, 80 JUIN 1884 LS er = .
Ula

Ee

— —

> —- tir un pays & Ja civilisstion,et plastan jure ce que femme veut, Dieu le veut.| gery par l’homme q

  

     
        

  

 

- - led u de ls France sur le trail montre encore i J » ui vendit Ia Louisis- France d'sutrefois I'iovasion paci d ional % . sang 8’ ; sous
CANADA ECHOS DU J0U R diem, fe Ont eu soin d'y planter en même desu-Baptiste ne sont jonorb Sepourdel'or. Male es drénements ont |de nos bonnes ours, qui ptique 30apmation te Trang,emer, pe code eequeparles cest , et

_ temps la croix, le dropeau de la reli- |cord ile peuvent fayoquer des précédents par les patrie nouvelle füt fondée |ce de notre féconde expansion ? < vos pojtriues, sfin de constater si mos NOUS AVODS appris que le monde n'ap>0 ‘anatiens pon-seulement dans 'E-| ON i jgios. vieux eommieles sic : sent dans ous se sommes plus des Canadiens 7 ;
. Mentotal, Lengé s0zoin 1086 M. Dansereau et M. J. B. Brnaud À cette époque-là, je drapeau de la| Ce mênse embarras, je le resseptirais ui lat de New-York, mais daus presque toua errants, frères du pal ; mssio, conime le Poutomensvoujoursclade ot srdents iat PerouàFit

  

ansereau et : - ad , les vasien territoires de l’Union Amêri-| Volt; : ; teat y
vont arrivés bier soir de Paris. France et le croix slisieut enremble. j'étais appelé à choisir entre les Cans-|caine. B'il est vrai ion Améri-| Voltigeur de 1812, chanté par un de nos Et eurtout donnez-pous, ffères du pays, repiunt illud.

—

gee Aussi que de merveilles n'a-t-on pas vues [diens des’ Eiste-Unis et Jes Acadiens— - vrai que ls mênie haine ¢, nous sommes, au sein d'un P ’anion. Ne scandal] Ci . sre colos

- réalisées pendant les 150 ans du régime que l’on a eu Vreureneeidéed'aird'a. cotre l’Angleterre & losgiempa rempli nos anglais-aljemand, les soldats dana poaronsions, "Si'vous vies il estebitedevenup Poma trot
C'est demain l'ammiversaire do la français ou Canads! Nous avons vu les coupler dans ce toast patriotique. Com- eœurs, l'heure des ressentiments est paz-| garde de la France, et comueca Volti-

  

 

° ; Vp ; : ¢ ! obo, et nous pouvoss aujourd’hui | " come ces divisions, aperçues de Join, 8ième phase sera celle de l'émancipa-

te . Confédération et le premier jour de l’an-

|

peuplades sauvages converties À ia reli-| gieut pourrsi-

je

exprimer une préfé-| mercier « pou aujourd’hui In re-| geur, nous pouvons redire: Non, non,

|

parsisseut 1m propos, tion définitive. La Confédérati

er © UN PATRIOTE née firesle. La fête sers célébrée avce Bonchrétienne ; nous avons vu Je bare Tence Les Acrdisns etles Canadiens. émi- marcierdevousàvoir ps +Jers man porte, je ne te quitte pas. ’ ’ cesseriez eralattesquivous amoinrie- l'agroupement de proviucesquiant es-
i — éclat à Ottawa, rie dirparalitre devant Ia civiles mous grés ne vontils pas les mêmes poux =née les premiers° , J batrtisuie demande des œuvres de sent et dont d’autres nationalités font leur PÉFÉ trouver dans la réalisation d'une

Beancoup de nos concitoyens out _ . pice le peganisme fuir dévant trodeoo grand arbre fmogeie qui 6} Je ne anis ce gne l'avenir nous réserve. périté dooodcrea“asin PL rd Pre ; combinaison hardie lea garanties d'ac-

8 imi and don et § womot

|

Nous pairs Iscmamasn, aie ‘conne ie qe vortrotle die ha ntri,onpi sno SinHS | alSeiedar

|

podetndesai
ments pour les services précieux qu'ils autres discours, celui de M. l'abbé Co- [ont eus À livrer ont été de deux sortes, Tile sang de votre sang? N'adoreztils|de clocher 60 tocsin d larnie retentises leur présence & cette invitation. des et des luttes fraterneller, donnez-nous pipréparent un peuple à ses destinées

ont rendus à la nationalité, à l'occasion [lin, C'est incontestablement l'un des y & eu des combuts contre lee barbures et pas le même Dieu aux mêmes au- er, St pertout surgi-| Bi nous voulons que nos enfants clè- exemple de la concorde et de anion. da
h 1 ; : 4 des défenseurs. N’ayons crainie.” brent à lé , ¢ U .

de se contre le paganieme,il y a eu des combnts |telr,ne parlent-ile pas le même lan- ro oN, Lay nie, rent à tranger là mémoire des béros| C'est le be ue vers ls

des grandes fêtes a vent ré- pluséloquents,sinon> Hus4 ents contre les vuirages pour arrêter leurs ine gue, W’arborentile pas Jes mbes dra. passégarantitl'avenir, …, [français et canadiens, ai nous avons à doncaneriou néfonté un vescinde rapprochement
terminer, Tous savent qu'on appré-| q t été p ; r eursions, eb pour técler d'introduire In] peaux Ÿ. Si nous pouvions avoir an faible , vous passé en revue l'ar-|owur de perpétuer aux Etate-Unis le Saint Jean-Baptivte de Montréal ; c’est la entre les groupes francais que ls cession
cié leur travail et que la patrie leur en ltional, Ainsi que nous l'avons it déjà, civilisation chrétienne au Cuvarla. pour les Causdieus émuigrés, c'est que de mée nationale, Elle acéfilé à travers culte de la France et du Canada françsis,9 même nde ue § on re, Cent4 du pays avait dispersés ne immobile

eat reconnaissante. Mais il en est un, le défaut d'espace nous a empôché de] Ilya cu plus; ilJoh la luite avec Lout temps le retour de l’eufant proligue Batre andsville,su brit do nos fanfa- [il uous fuut conserver ses deus tléments aries i grandsville de Montréal, à 368 ça et là sur tous lespoints de la

entre tous, dontil convient de signaler| le publier avaut ce jour, et nous avons les colonies de la Grande-Bretagne qui|a été nocueilli d'autant plus joyeusement Llacées partout oyilleagloires, qui, [fondamentaux de notre nationalité, le prossdre et ai hospitalière : In Concordia Nouvelle-France.
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Après une carrière ai bien remplie, France. protdge nos libertés, nos iustitutivns, u0- amuérionines d'uù ben ' hélas Ÿ n’était pas celle de Is France, elle pays, pour vous comme pour uous, ot -_— sur vous, qui ont les yeux sur vous, qui

t, lorsque son œuvre de ‘oodi-| Après avoir visité le Cavsds, M.

|

tre re'igion, toutce «ui nous ent cher. ; Tvernee coup te sont Jussmie nou tsde nouveaux reoforts à |l'enne- nous avous prouvé aux homes impar- Parmi les sujets pro à l'étude [te ruttachent & vous, qui ne font ioe

fioation achive, nous somes persuadé

|

Edmond Raoul Duval me rendre en| 1! est bieu vrai que perdunt 60 ans, il} Pour raconter leurs malheurs, il fau-| gigre etued'A.

|

Lisux que le Canntien-frauçais peut être par le Congrès National, celui de l'uu-| vous qu'un cœur et qu'ane dme. Votre

jen de ce qu’il a fait pour son

|

Californie, et de là retourners en Fran-

|

OUR © feltu luttes por aifermir notre po

|

drait lu lyre d'or de Lungfellow qui o'est avai pauvre, travaillerà l'étranger, sanêtre tonomie des provinces me paraît singu-
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Aion les réconforte, vos querelles les .

que rien de 4 po » silion, et réclamer nos droits et nos privi- i ; braham. I! n'avait guère plus autoue! pour cela un parie, et que t 6, lié ,, déuolent, vos œuvres magnif les
sne lui tiendra plus au cœur que co en passant par le Ja; » er now dro) pl humortalieé en les immnurtatienut. Quelle

|

de lui ‘que des enfunte et des viel: Et U paris, Le oujuurs, aux lièrement digne de fixer l’uttention sgnièques

La pa pe pou. loges. Le clergé, qui avait tant Fait pour plus touchante image du pe uie-Unix comme au Cousda, les Cunu- dans les circonstances actuelles. remplissent de tlerté ot de légitime or-
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  1884. chestre ot aveo madame Christine Nill. [10% à lui apprendre on tac centaines d’I du foud des gai ,
ses enfauts et quand les grandes lultes ’ otaines d’liomines venus du fond des! ais fût sauvé | énumé forces, al Dut [tre race, race latine, pins portée vers los

— son, madame Materna et Mlle Juck|',out arrivèse, quand il a fallu luttes one nonouoise beho,lerencontrant bois de l'Acadie puur combattre à nos cô-|  L’honneur tational! Sauvegardons-le commun etharmoniner volontéset choses de littérstare ‘ot de philosophie

LACROIX DE MAISONNEUVE [fontspriswtout C'était dans les) le forum, deux 16 preme, dans le parle: |asar de charité das an hopital de Pik eqtarPrise CombeEt partounles moyens. Four le rauvegar-| les efforts. ie vers le commerce ot les affaires,
hauts prix et tout ce qu'il y a de plus

|

meut du Bus-Canada, -alore, les hommes

|

ludelpliie, entre lea bras de celui qu’elle ces Acadiens se batiirent comme des lié-

|

der, il faut en counaîire la valeur,etmal-|

|

L'éclat des fêtes, In spleadeur dew cé-

|

C'est notre supériorité.
, ss . x : ; | a] Seep : ros, et ceux qui tourbéreut tombéreut glo- ki . 3 ” | Ba total de 85 Q * >

vs} — re Mais SommeCo ieLli quiraiedehee pédevine n Tat donieMare morte celte rieusement in face contre V'ennenii, euse- deuxpavernoushighgeceue Daadorttout pen tion supérieurs, Collègesobaniveraiés, .

: : La cérémonie qui devait avoir lieu it guêre es ves intérèts, et passèrent l'ucéan pour aller race, on croyait avoir mie le dernier clou velis dant le vieuxdrapeau de la d'rance. de nutre glorieune histoire, ivro et fait battre le cœur plus vite A¥et un chiffre de 6948 étudiants,

vo idi de Vi mande, si co n'est pour T UN®| défendre seù droits jusqu'au pied du trône.

|

à son cercueil. Suivant toutes les pré- La pacte de ln taiute alliancen'a jamais

|

Eu ce jour solennel de_l’atfiemationan

|

« ;ans les poitrines ; mais #'il n'en devait Québec en compte 44, plus de la §, Iré-

; Dior après-midi su Sauvent do ha tuto sur le terrain de In musique| "Le gouvernement  suglain_reconcul| visions Tvmeiaes, elle me avait jantais été brisé et ne vers ju invequé en principe national, quand nous célébrons eater qu'un simple souveñir, rien d'u- {uentée par 4,425 éléves, soit des

avis, l'ocoasion de l'érection d'une française, La musique italienne était bientôt que, quoique parlait le frauguinet relever In tête, mais elle doit eu Dieuqui moire de tous nos grands hommes, tile, ton do pratique pourla Religion 19 du chiffre total
er . +

vain. L'Acadie nous uvuil donné ses sol-

* * eroix en souvenir de M. de Maisonneu-| scrupuleusement ignorée. C'était uno

|

avant du sang fraugain, du moment où le |a ressuscité Lazare. d'être sortie trie

|

détts Nous lui uvous envoyé des prêtres,| il est uu nomqui vient ‘eo poser sur nos

|

et In Nationalité, nous nous seriuns Ontario en compte 17 seulement, fré-
parce

|

trompés, quientés par 874 élèves

"3 + we, m été contremandée, samedi, par . "| drapeau auglais avait remplacé au Ca- |phante du tombeau. des religieuses, des hommes de profes-| lèvres, un nomglorieux entre tou ]

ordre de l'autorité vouaisatique. T maire dedenaaltre JueTésolefrae- wide

Ie

drapean françaie, les Canailiens Poste résurrection peut étonner le libre- sion, des négociants,qui ontcontribué à

|

qu'ilfat celui d'un grand Canwdien, duu

|

de l'avonerai

:

cent le caractdre d'uti-

|

Foussons plus loin nos recherches.

croix a été plantée tout simplement, sur gate tion! ® étaient devenus aujelxangiais,elque cuis: [penseur mais non pas le croyaot—Les on Verre ieux, politique Eole, patriute, d’un citoyen intègre, d'un tra-| lité pratique donné par le Congrès à 11 y a continue la statistique de

; vie des Dames dela Conard allemande, par conséquent. Ou &

|

motels,ils avaient drvit & toutes les liber-|p-uptes qui prient ne meurent pss—On| nous avons aussi lens des late. Unie, vailleur infatigable, Ce nom, mestienrs,

|

celts grando manifestation nationale |1884, dans tout le Canada, 274 fon-

A propricté desLa ° Ongré-

|

donné beaucoup de Wagner, paturelle-

|

tée des sujets angluis.Le gouvernement an.

|

peut les proscrire, effacer leurs noms de ous avons aussi loyalement tenu la! est le symbole de la fierté natiousle, de In

|

quis emporte surtout mon suffrage et nats de jetines filles ; dont 186 dans

gation, mais il n'y a pas cu de démons- ment, et ce qui vaut mieux, du Bee-| glais nous donna une constitution qui w'e- feaéograplié, ondounes leurs fauéraillez

|

Main, leur offrant les mêèneesgages d'une

|

confiance en vos forges: j'ui nomtué notre

|

Mon admiration. Québec ueulement, c'est-à-dire les #,

tration. tore du Mozart, du Schubert, du

|

tait pes parfaite ; elle avait, encore aue |muis ile vivent jusque dunla wort. {ls buionindimscluble.

|

Burvieaue dove) itlustre patriots, François Xavier Gar

|

II n'y a pas en douter. le jours d%- et4i soulement dans Ontario.

Nous félicitons tout de même ces! schuma Dans la concert de same.| CéTKine tendanceà reveui à l'uncien ays-

|

perteut en eux lu vie qui ne v’éteist par, lle patrie soit a en droite

|

oa Ludger Duvernay fut un lousme

|

preuve sont arrivés pour le régime poli- a raisons sont fréquentées dans

Dames de la bonne penséo qu'elles ont | q; ou

a

fait la part large aux auteurs témegui conaistait à nous maintenir duns

|

[a lumière d'éternelle clarté. woquis ient sue Lx pieds, de d'actions va Jutteur. vjoandlui mous tique de1807 Fariqut l'opinion win Jobber oy 0,101élèves, ofdausOnta-

; ; Is tion des yaincur, mais noun n’ét i i : reds, C na le cinquantenaire de la féconde uiite; il

y.

adu mulnise ; vinces 3 . pour

eue. Bans doute, leur croix ne saurait français, Madame Nilleon # rendu gusdiyoote d finialag rerieHp Fou nous relaje liberté Lie paruo idée qu'il inputs dacs le cœur des pe-| s'acitent, St l'avenir sans êtreraena: Lot le Canadaest de 11,064 élèves,

rappeler que de loin celle de M. do d'une façon admirable la chanson de

|

Nous svions à côté de nous des lécossaie,

|

prospêrent, se développent Stosnany. traite solentiel, In Bocibtd nt-Jeau-Bap- |triotes de l’époque, idée qui à grandi et

|

çant n’est

pas

sans nuages. La consti- , Nous venons de voir qu'Ontario est

Maisonneuve, qui fut plantéo à l'autre

|

94; Mile Juck l'Ave Auris de

|

des Angluis et des Irlandais ; c'étaieut des ment, Lis étaient 5000, sprds lear pros tiate n'aura plus qu'à sonuer la trompelte

|

quiu groupé les furces dinséminées de

|

tution cle 1867 serait-elle destinée à un |‘l'un tiers environ plus populeux que

extrémité-de la Montagne. Mais c'ostl (32204

et

1’ ce.

qui

dtait véri vojotede Ba Majenté, ét nous croyous que| cription, lls sont aujourd'hui Loi,

|

sacrée pour voi accourir sous ses dra In race canadienue=frauçaise sous son

|

échec inévitable? Je ne lecrois pas ; Québec, sa population s'élevait à In
une legonpoules citoyens de Mont- Gounod, et l'orchestre, qui était vérité

|

Loue, quoique ne parlunt pas leur bmgue,

|

oent wills. C'est wursi por Piliers peaux des légions de soldate, de ln race| glorieux tender. ; mais l'heure me semble bien choisie

|

dute précitée à1,00,000 et celle de Qué-

pet , oitoy blement superbe, deux morceaux del quoique n’ayaut pas de saug anglais dans je ces fers Gaulois quine craiguaitnt|” Garneau, contemporainde Duvernay, a

|

pour jeter dans le couraat des idées

|

Lec 8 1,300,000en chiffres ronds.

   
   

 

 

 

   

    

 

  

  
réal, qui auraiout dû dopuis longtemps

|

Berii Sai i I vi ws [qu'on les compte duns cele province,

|

qu’une chose, c'estque lo ciel uo tombht| élevé Je monument de notre histoire atin

|

quelques formules courtes, claires, sail-

|

Tuisque yen suis d la statistique qui

senparcr de l’idée émise lors de h Iaire rs n'est eeneioonrclamiogenoirepart save. y Moon,gdhe sue leurs têtes. (Applanaissements). que In Saial-Jean-Baptiste et‘onrainon Tinta: sur cette question vitalede l'au. Parle si doquemment, de nos belles

Saint Jean-Baptiste de 1874, et dres-| 0" boautds—tant s'en faut. Mais dans l'administration des affaires du|aance y ils penvent regarder sans frétmir _—_ ‘être, pour glurifier nos ancêtres et eui-| tonomie des provinces. commonantés onssiyuanies ds femmes,

wer un monument à Maisonneuve daus

|

comme l'a dit ua critique, elle ‘* may-| oY® #4 done les positions quibtuient À fa [le lion britaguique. Celui-là même qui vreleurs glorieuxexemples. Nous aomtries d'autant plus à False Jejont ele autre t eran

l'endroit même où le fondateur de dit un ¢ que, 0-| {aposition de Ia couroune d'Angleterre

|

répondra au toast des Acadiens, l'honu Piscours de M. Ferd. Gaguon Eh bien, mersieurs, fuirone en corte, pour enparler qu'aucun des partis poli-

|*

C08 oo 10 canadienne fran-

: ; uo trop d'sir ”, c'est à-dire de mélodie.

|

jana le pays. Grñceà l’énergie des clefs fieM Laud pile mie dans vos lustitutions ‘scolaires, de faire

|

tiques n’en a encore fait un article de

|

Saise et nous présente sous les traits

Vilio-Maric plants ss croix. d'est pourquoi les peuples mélancoli-

|

du peuple, nous cômes le Luuheur, lu personne leurs” tice,leurs trioplies, — étudier davantage l’histoire canadienue à

|

son programe. angéliques deLe eur de charité.

Les Datnes de la Congrégation ont

|

ques et réveurs du Nord de l'Éuropo la

|

gloire, le triomphe, de voir le gouverne

|

leura eapérances pour l'avenir, »

|

M. le Président, non enfants, 11 y a 17 ans que nous pratignons la r un total de 83 maisons de chari-

fuit ve qu’elles ont pu daos lo but de} potent mieux, Las Français lui pré- mentgreponsalle établiparmiuoue, etles| Acadiens | vous tes los sentinelles Compatriotes, “ Les peuples fiers de leur passé, forts de

|

conrtitation de 1807 ; cortes, ce n'est pas té,M9Donce,euea
€réveiller ce souvenir. Elles ont élevé A Canudlens-francais out eu leur part Jens cé i Lo leur-patrioctieme, sont ceux qui resteronl

|

Moi qui tairal mon admiration des pro-
rent ls mélodie et le rythme, parce Faeration des affaires du eve. retpécedenotre datebienplue, vous Si jamais les paroles du Rol-Prophète
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|

Ce rêve ne fut pas tani, nous pes, iene,

&

re Jour sur ce continent plusieurs des bon- te ter l'attention de tour
ot u'surnit pa prendre posseeritn "toute Is Nouvelle-| visiler, Vous qui désires la conservation ngs qualisée de Is race anglo-ssxonne. aise leur pays œur lee résultats

Pas
’
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Is parole, nous parle de ia Bretagne, de PECES Coin des ruce .
lie tendancesdontje viens deparier ? lt fi,des morars et des usages de ves be- GRAND PELERINAGE ND CENTRAL DIME MUSEUM | SAINTS - CATMEAINE :EYmarred Ca mine PTONOZ Ot Lisez{ournaenmeeabdues volé catholique,weauede lagBretague. IIdu| ous dsdina tidbers or HL ni e ri res MEUNIER, DELANGER & CIE. PROPRIÉTAIRES.

ai lit; ue jusqu’à prérent, nous n'avons eu lundi 9 Join À8 : *, on d Nouvelle Compagnie po pt

teaaeirs de véritable Immigration française. Fpieiis vi csontpris d'y arrmans ar in'umaise commencent LUNDI, LE 9 JUIN ET JE VOUS SERVIRAI A BON MARCHE!
leur autonomie respective ; j'ajouterai L@ France, le vraie France, ajoute-il tre iavitatiua. Deuxième apparition du Professeue JOIN WINGFIELD avoe pa treupe de chiens évaluée à
que la Province de Québec l'est plus au cours de ses observations et dans un Les JuaLeey FROCHAIN gure lionle $10,000 de La tuerveillouss &quilibriste, Mile ALPIONNANE, qui» juaé devant toutes les têtes ——0

te toute autre—Pourquoi ?—Parceque Magaitique mouvement oratoire, c'est froinFolefa JETlero BrSeItRNSNEAtebe44K
Hemtios et compiet épanvulssement de la Charette ; ce sont Mgr Heeppel, Do Mun, [)BUX JRUNES* PERSONNES — (Dalles rentes rendre à l'égitse Notre.Dame à beures Bldwn eers or narra ondoMa FRANK, :
ations franco-covadiencs eat inu-| Chesselong, Jannet cerlsBiTIE quil rrmiaisesA'écoleNornaisde Quéteesdevine dnALD.sera ofébréemje poudunt la- kdeM LARRIgeneUkrfdiusrrinssementléanmaintiendeFustono: FaLyPretoti istuebocursrunepiacecommsintikirioss Dei Tiere, ampere paar Je dé-| Entrée, là sta Bières risers, 30 ie.Dovroprésentatioaspar jour: Mutinée, 2j bros Boir,8 hrs

les, et qui sujourd'hui veut envoyer au ** fourair les meilleures recomin lune, | TA sept beures, départ pour 7 7 - CTT :qui anéantirait celle-ci rait un Suda Perle de en enfants ads sdraeserauxsoînedesEcmars de La Poori- ontnedeorne ae
coup presquefatal à notre langue, à nos
institutions et à nos lois.
Je m'arrête, messieurs : j'ai easayé

dans les considérations que je viens
d'avoir l'honneur de vous ter,
d'indiquer brièvement, À grands traits,
odse trouve Je de er, où ne trouve

ut, Leureux " faire passer
dans vos âmes patriofiques les espé-
rances et les anxiéléé qui agitent la
mi

CINQUIÈME SÉAYCE

Cette séance s’est ouverte, vendredi
soir, vers huit heures et demie, sous In
résidence de l’honorable M.P. J.
hauveau.
Elle à élé remplie por les discours de

M.l'abbé Lévesque, de M. Archambault,
de M, l'abié Labeile, curé de Baint-Jérô-
me, et de M. Bernier, du Manitola. Kile
u 616 consacrée exclusivement à l’agricul-
ture et à la colonivation.

M. l'abbé Lévesque parle avec éloquen-
ce des avantages de la col
dienne, Pour lui, il ne voi
vénient à l'extension de notre race eur le
territoire américain, aux Etats-Unis, et y
voit méine une garantie de lu grandeur
future de notre uationnlité, Du reste, nos
compatriotes émigrés ne font à peu
que reconquérir un espace qui à apparte-
nu autrefois à Ja France, et qui à formé
partie du nol capuidien. la ligne q
raate-cinquidiué n'est pas lulimite ex
du développement de lu nationalité fran-
caise en Amérique. - ,

Main, ni nous voulons nous éteudre au
dehore, 11 faut aussi, €b surtout, tous for-
tifler, nous vmultiphier nu-dedans. Si
nous voulous.augmenter le nombre de nos
compatrioles étingrés, et aj uter d'inipur-
lanten recrues à In colunte cunadieune-
feuuçaise dew Etits-Unix, il faut sérieuse-
ment voir à établir ici uue forte pépinière
de colons auxquels dunners place l'espace
resté vierge de uos foréis,

M. Archambault pronouce. un excellent
discours eur l’agriculture. I none la
utontre fort en honneur, dès l'antiquité ln
lus reculèe et depuir, chez les nations

les jilus prospères. les Cirecs et lea
Egypliens l’avaient divinisée : lea pre-
nsitra, sous le nom de Corés ; les seconds
sous le nom d'Isia, Les Romaine l'avaient
Russi placée sous ls protectioy d'une divi-
nilé de l'Olympe.

L'orateur nous mbnire ensuite la déca-
dence de © et d'autres peuples,
colucidant avec la déchéance de l’agri-
culture. ;

C’est parl'agriculture que de saints et
courageux imoiues réveillent le moyen-
du soimeserl de la baibarie, et amènent le
réveil de le civilisation.

Puie, continuaot à nous montrer la ra-
lutaire influence produite parl'agriculture
à (raverain suite des Ages, le jeuve et
éloquent orateur arrive aux origines de,
notre histoire. ;

premiere essais de colonisation
française aur notre sol demeurent infrue-
tuenx (antque l'on s'ulstine à n’accorder
d'attention qu’à In traite den pelleierier, et
à convertir la colonie en una comptoir
commercial. La France ne prend vérita-
Llement pled sur ce territoire que le jour
uù le défrichement ouvre duus nos furêts
un champ d’exeroice À l'énergie de nos
ancêtres.
M. Archambault terminé en disant ce

que c'est que l'agriciffiure ; c'est plus
qu'un art, c'est une science, La tête
ue l’agricuiteur duit être une æncyclopé-
ie. =

M. le curé Labelle cat salué par de fré-
Rétiques applaudissements.

Il wa voulu refuser l'invitation
qu'on lui à faite de parler devant ce Con-
grès sur un sujet qui lui tient si fort au
cœur, Il voudrait dire quelque chose de
Leau, mais le “ berdas” spirituel qu'il à
eu à fuire dans sa paroisse ne lui à pas
permis de se pré .

S'il voulait faire des compliments eux
dames, il dirait que ls colonisation est la
dumne de vs pensée. Carla femme cane-
diesne est le plus puissant agent de
colonisation, grâce au nombre de ves en-
fants.
Lorsque Dieu à voulu arracher son peu-

-ple à lu servitud« d'Egypte, il à mis la
femine canadienne, et gr Al i-
fleuve fécondité de cette dernière, Pha-
raon à éti noyé dans la mer Rouge.
M. le curé Labeile insisle longuement

surl’iuporlauce et les avantages de la co-
Jonisation du Norl. L'on ne doit pas
dtendte un pays seulement sur la lon-
gueur. Un paye peuplé à l’est et à l'ouest,
Mais vide dans son centre, esl un pays
qui cassera en deux. .

L'orateur ne voit pas d'un œil aympa-
thique l’émigeation aux Ktate-Unin’; il ent
consumib du dévir de preudre tous nos
conpatriotes émigrés et d'uller les planter
das le Nord, qui leur offre wu «space de
troia cents lienca jusqu'à In baie d’Hud-
won, et où l'on voit tous les arbres de ls
’ulestine, Ia Terve Promise des Hébreux,
wing Valiviez ; mais, en revauche, hous
avons le “sirop d'érable* el lu feuille
d'érable, qui nous sert d’emblème-natio-
val.

L'on u's jamais compris dans salto pra
vince importance de fa colonisation, Le.
migration aux Kiats.Unis oat due sux
gouvergements qui n'ont jamais d'argent
pour le colonisation ; elle est due aussi et
surtout à notre popuiation.
Nous devrions nous iniposer une taxe

de ln colonisation, et il y à trente ans déjà
ue l'on aurait dà organiser une souscrip-

dou nationale perpétuelle pour wider &
mettre des Canadien à a place des pru-
chen et des épinotter.
Nous regretions que le défant d'espace

ne nous permette que de donner la faible
nuulyse éi-desaus du discours forcément
applandi de M. le curé Labelle,
* infélicitant M. le curé Labelle, l'ha-
nurable M. Chauveau dit que M, le oué
Jaavelle a prononoé sur un pujet érieux
le plu« gai des discoursprononcés jusqu’
prétent durant le on “

N. Bernier fit ensuite lecture d’un tra~
vail trea bien fait eur In situation politi.
que et civile den Canadiens-françaie au
ord-Onest, et sur les avantages de la co

lonisation de ce (erritoire, et provoque de
chaleureux anplandinsements.

l’uis ln séauce est levée.
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SIXIÈME KT DERNIÈAN BÉAXCE

Celle séance est ouverle vers dix heures
samedi watin,

‘ Poison, avocat d’Arthabanka,
fuit lecture d'une pièce de vers intitulée
des Deux Frances, M. Kémi Tremblay
hit une autre pièce de vers, qu’il « publiée
dernièrement dans le Monde filuatré. Les
deux poètes ont Peçu les félicitations des
honoratles MM. Chauveau et Loranger.
M, Alphonse Lusignan devait lire une

compodition aur lu première maison cons-
teurte au Cnualn, Ayant égaré as come
position, il parle de lecritique littéraire,
el dit ce qu'elle devrait être danse notré

Petsomorable M. Marchend prononce es-
nnite quelques tuois sur l'autonomie pro-
viuciale

le Table M.

qui brille au haut du phare

sur la cite sud de
sers changée en une lumière rouge, fixe.

den, dit qu’il "

actuellement 6

L’honorable M. Loranger lit ensuite une
ie d'une étude remarquable eur les 92

résolutions, et sur les origines de la socié-
té Saini-Jean-Baptiete.
Aprèe quelques mots d’adien de I'hoso-

ai, et quelques paroles d'ex-
queen, de felicitations et de reiserciements

le l'honorable M. Clisuveau,le Hév, Père
recteur du Géau ditqu'il espère que oo
n'est pas Îs dernière fois que celte salle
donne l'hospitalité à la société Saint-Jesn-
Baptiste.

Congrès National est clos.

». RESUME  TELEGRAPHIQUE ==
, —Les personnes préposées à Is percep
tion de souscriptions pour le célébration
de In fête de la Confédération ont fui leur
tâche, à Ottawa. ln somme perçue n'é-
gale pas tout-à-fait celle de l’année der-
uière,

—L’honoralle John Carling, directeur
des postes, est parti vendredi soir pour as-
sister à ut pique-nique qui oera donné le
ler juitlet pur les agriculeurs de Strath-
roy, Ont.

—A 10 heures samedi main,Eros
co! ru devant la ?, ä r
Phonorable juge Temier. L'hovorablev

—Depuis l'ouverture de la navigation,

Irvine défeudit l'accusé.

T6 vaisseanx ont jiauné à ln douane Qué-
bec, pour le commerce intérieur de la pro-
vince, 531 vapeurs des inarchée où gué-
lettes sont entrés dans le port.

—Les directeurs de Ia banque Ontario
ont eu tne ussemblée à linis-clos, esmedi
matin, À Toronto, afln de discuter Ja situn-
tion. Ils ont sjourné à 1 heure pour se
réunir de nouveau 4 8 heures du soir. Un
comilé nommé pour examiner les livres
de la Lunque Fédérale « fait rapport de la
parfaite solvabilité de ls banque.

-—Le procès de John Talver ct Je Haltie
Jettrey, accusés de l'assassinat de Samuel
Curr, dans le cours du mois dernier, s’est
terminé par un acquitiement à l'unanimité
du jury,

—laæ Gazette Officielle d'O(lawa de «a
medi contient une proclamation, décl@ran
que lef vaisseaux venant directement des
poris de Toulon et de Marseille, on sysit
touché aux porte d'Angleterre, seront obli+
gés de eubir une quarantaine.

de
port de Lunenburg,
a ‘Nouvelle-Kcosse,

vint, à l'entrée du

—Une réunion des actionnaires de le
compagnie du chemin de fer de Hamilton
et Nord-Uuest est convoquée pour ratifier
l'acceptation d'un contrat d'aifernsage de
lembreuchement de Gravenhuret,

—M. John Rocliester, qui se retire du
commerce de bois, 8 vendu son stock par
encan.
de $450 & $2,000 par 1,000 pieds.

Le produit de ln vente & donné

—Le camp de Saint-Jean cecupe un em-
placement magnifique, da côté sud des cu-
sernes, près de la rivière ltichelieu, et
préseute un très joli coup Jil
dispositions eanitaires sont excellentes. II
« sous les tentes de 700 à 800 volontaires.

Ceux-ci font preuve de beaucoup de bonne
volonté. Les exercices ont lieu régulière-
meat,

—Samedi, r fixé pour la oblébration
le la fête de posReine, un salut la=
été tiré de la citadelle, à Québec,à midi.
Des drapeaux flottaient au-dessus des édi-
ficée publi i
haut dee port.
Les banques et les bureaux du gouverne-
ment étuient fermés, mais toutes Jes mai-
sons d'affuires étaient ouvertes.

lice et des consulats, '.
nats des navires
 

=L'honorable M. Ross b'ira pas en
Europe pourle rétablissement de an santé,
mais 1
Kdouard

fera un voyage à l’Ile du Prince

—Les officiers supérieurs de la marins
amettent aujourd'hui que le choléra «
été importé par les navires re t du
Touquin. Le public est exaspéré et in-
sulte lea officiers de là marine qui passent
dans les rues,

—Îl était rumeur lier que Tilden sou-
geuit à retirer la Joutre dans laquelle il
refuenit de se laisser porter candidet à In
présidence.
Audrew H. Green, ami intime. de Til

« rien de fundé dauscette
rumeur el que T'ildeu n'est pas honime à
(raiter à lu légère une alluire aussi abe
rieuse.

—Une dépêche reçue par le gouverne
ment annouce que l'élat sanitaire de Tou-
lon devient de plus en plus grave. fl yn

patients alleints du chu-
Jéra dans l’hôpital de marine.

-—Le consul américain à Marseille télé
graphie que le choléra « éclaté dune cette
ville, 1l'y aeu 6 ducès par le choléra sa:
medi,

—L'ambasende sininoise a pris ofliciel.
lenient congé da président dew Eiats-Unis

 

samedi,

—La session du reiolisiag a 618 proros
gée samedi. Un a pousse (rois vivats
en lhonneur de l'empereur,
Bismarck soumettre, à la prochaine

session, nn prpjet de subsides,

—le général Norlon est À faire des
arrangements pour une exposition nwêr-
Gaine qui se Gendra ici en (886,

Le Vatican à répondu favorablement
à une demande faite par le gouvernement
suisse en vie d'ouvrir des végociations
pour le réglement des difficultés religieu-
ses actuellement peudantes. Les négocia-
tions commenoerout au mois de juillet,

—Dans la Chambre des Communes, le
vous-secrélaire des aflaires étrangères à
annoncé que le gouvernement u's
l'intention de ratifier le traité proposè
avec le Portugal, relativement au Congo.
Os traith demande de reconnaître ln
souveraineté du Portugal aur te Congo.
Les politiciens portugais sontfroiseés de

la conduite de l’Angleterre.

=Ily neu d Toulon seize décde ch:
sds pas le choléra samedi.

==La crainte du choléra cause une pavi-
ue immense & Marseille, Un enfant de

dirsept ans, sortent d'un collège de Tou-
lon, est mort de cette maladie. Je Dr
Mille dit que l’épidémie revêt toutes les
formes du choléra asiatique.

=—Depuis hier après-midi. ily 6 eu, à
Toulon, 6 décès par le choléra.

—Une dépêche de Paris mande qu'on à
repris les Lostilitée contre Langeon.
—Le et de la chute de Berber ent

confirmé officiellement. La ville à été sur
prise le matin du 25 mai, Appelé à son tour, l'honorable M.le|" Après une lutte opiniâtre, Hussein Pa-

juge Baby none eutectieut de le numis- cha se rendit. Je maseacre des habitante
matique, et de l’iutérét historique que iauivit. Les femmes et les enfants furent | obands

nie cette science. 11 préche Is com lé Peu d'hommes eurtotla vie
servation de tous les papirre ancienset sauve

tr po vr Le ministre américain Lowell soulireux historiene

de

l'avenir. . — a

0.6 Veron de Veres, invité à prendre 40 18 goutie, Loudres.

; MARD

Pourle

EMANDE commis J’ rienve, son-
OXREX les deux se eeua magasin
de ferronnerie. pisse homme de campagne

ï rdserait préféré. B

ALFRED RENAUD,
186, vue Baiat-Peel

TULLE pour
re at pour

sa pon-
nt qu'elle

sl

Oo" DEMANDE UNE JEUNE
- prendre od .

rendre sénécaiementutile. Eile
sion ot une rémunération modérée
le 'lultiers sax res. Ou exige des référen-
ces de re .

DsFONTENY À CIE,
2 2), Carré Phillip.

ON NDE UNE SERVANTE dans une
O0 voifamilepére à me M. lars,

Re D

 

NOTAIRE DEMANDE, dans unC
on orale iainbsonTee

OTPRMIREUnJAN FEmore
mapdetious.d'adresserouNo V2 risLypons.

DEMANDE D'UN AGENT
pie oarsveedos mescts

B'adresser à

BANQUE DK MONTREAL.

UNIFORME
A VENDRE

ne ue uniforme de TAMBOUR-
nile oa complet : Bonnet en fourrure
(Busby). Tunique de grande tenue, faite en (An-
Sloterre). Justaucurps, petite tenue, Cuaquette, et
ifférents orovments en or déf A

Canne à poi
unemenu d'argent, Sable aresintro Pantalon esrandos Boites àla

; très-réduit._B'adresser
japoléon.

ierRRR botio 3115 bureau de
tepoate. ou C. A. CING-MARS,

Barean de Pesto,
167 Montréal.

FETE » DOMINION
GRANDE

Excursion à Ottawa
BT RETOUR

—Le département de In marine et des Fe = rid de Montréal
pêcheries donne avis qu'à partir du ler L'Union Saint-Pierre font,
août prochnin, Im lumière blanche fixe, Jer JUILLET

9 PROCHAIN

— ran LR —

CHEMIN DE FER DU PACIFIQUE

    

   

CANADIEN

———————
$2 ALLER ET RETOUR $2
———

fournir des de

x itediPer ment pourront être visités

ulI‘auraSuseiasconsion de balion et un grand

DAT Craiebets]quiitornIn kare PacifayePlace Dajheusie, à 71 foures À. et panitre
d'Uttawa le même soir à 10 bourse P. À

1 bi bu-DlTLTR
des chars. x
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amp Militaire
A LAPRAIRIE

Du 26 Juin au 7 Juillet
Voir tes heures de départda

vapeur LAPRAIRIE

RESUMEonta
Pris du passage, aller ot retour, 86 comin
240-1

   
Chemin de fer le Grand Tro

Fête de la Confédéation|
1er JUILLET 1854

" tour bons re
Ieuan Teronfri loler Julsatre
garee surls ligne du Urand-Trone Au prix d'un

simple billet de première classe
I bment émie au prix d'UN SIMPLE
Es
aller du 28 an WIUIN et pour revenir juéqu'au
2JUILLET inclusivement.

r

JOSEPH TICKBONral.

Montréalvipie 500.

Chemin de fer le Grand Tronc

IaUNLeeat
chemin qoler Vermont Central, parts.de Mont
réal à 6 heures p. tu.

J08EPM BICKSON,
Uérant Vénérel.

Montréal, 27 Juin test. Hed

Hotel des Saints-Pères
65, rue des Baints-Pères, Paris

Maison recommandable par lo choix excluelf
desnolisatèle. À prosimité du Louvre.
Déjeuners et dinere. Prix Sze.

 

Tousser dans l'Eglise

 

Rien d'epnuyenz comme d’. re r

poeeTH a Yeu! jo! leDÉCHRISIEK da DR. WILSON cunire le qu
monis. Le remède procure un soulagement 1m-
médiel. Monefioscité, cependant, te porte pa
seulement our lo thuwe. Li œuérit toutes le.
of ection de La gorge ot dea poumons. [1 con-
nu publie depuis longienps et gagne deblu

ples is faveur publique. S'il pout guérir les
ions qui datent d plusieurs années, il a.

# y mieux Fosul re dirparaiirena début.
. J. Dark fe rit loomfiald, N. B.qu'il à

td gu I) oatement d'un fort hui les plus
menaçants parl'usage de'laume thlor 000-
tre le puimonie.

en bou“e:fles de :
giLia du ete 10uliennen

t tous0 ober |los phacspsions ot les mar-

J: W. BRAYLRY MONTREAL,
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SES
Ao Libera, qui oban tous

Tutsdont las corpsreposent nsLe cime

SOUMNINSIONS
pour l'onds de banqueseuie, dettes netives, ets.

da re ARTHUR AMIOT. marchand de chaus-

 

sures. do la ville de Berthier (on haut),
Insoloable.

BOUML: NS seront roues "à

DisESSopEeares B, 3 " , ols...
susal sealantprices d ‘éviceries, se muniant,

mares, ete... 0Brre200ft
tives peuvent étre examinéoschet los soussiarty ly

PEERpnpiree
Montréal, 27 Juin 1584

PEPIN & CORBEIZL, :
Fidéi-Commismirce.

No148$, rue Notre-Dame, Centre,

Une copie de l'inventaire ot le liste des pastel,

 

Dre L'AFFAIRE DK LA

LA BANQUE D'ECHANGE OU CANADA
EN LIQUIDATION

Les liquidateurs soussignés donneat als par
le présent qu'ua quatrièuie versement au teux de
vingt pour cent sur le capital-votions de Is dite

Rdaedelire
en le iedMontréal, le trentidiue jour do Juit-
let prochain.

ARCHD CAMPBELL,
J. B. MALTBURNE,
THOMAS DARLING,

Liquidateure de la Banque d'Erhanpe
du Canada,

Moatréel, 98 Juin 1084 Uw

Bon MARCHE
JUILLET

Grande vente à bon marché sur le
principe d'argent comptant

te arco med -aaie.Le prendTe1
Ie > ent bras mo reçu Tons e
mans, oùenmême temps & leur offrir mon fends

lo magasio aw montant de

$126,000

MARCHANDISES DE GOUTET
D'ETAPE, TAPIS ET

PRELARTS
Aune ridustion do 33 pene cont, et

ntrietement aur le prineipe
doventes an comptant

jos marchandises sent marquéessnSlrTeates
ehiffrus ordinaires.

Pasdeblague! . Pas deblague!
AU BON MARCHÉ

Vous achetez à meilleur marché qu'ailleurs.
VENER À DONNE HEURE POUR

EVITER LA FOULE

AU BONMARCHE

Alphonse Valiquette
1869 et 1871 Rue Notre-Dame

 

LOTERIE NATIONALE

COLONISATION
Fondée vous l'ampariLé del'acte de Québes,

M. LE CURE RANSLLE DIRECTEUR
& D LEPRHVRE - - - Sscadrains
C. H, A. GUIMOND,- Aossr-tiSxfinst,

VALEURDES LOTS

$50,000
(OSL.S001
1920ATESLOTS.
8 rèé p* itiets ga orthintiamt Mo
pomRp,
ON DEMANDE BES SOUS-AGENTE

 

AVIS AUX ENTREPRENEURS
"à lundi le 7 juiltotraie douteonsoutsideadress

Kou t [8 suseription mis
chaufiage,’’ pour Is fouraiture

se

doredeep
#) et se. cordond6s
pitette reuxe

1 l'unege du l'énitencier de
el, ut. paforméaent ni

Saint-Vincent de
levis q

errant à ce burent bien

 

> ult,fume ay Fécitencier at
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Ma et quelle raison aurais-tu de permis
ter dans ta folie de toutà l'heure
Au moment où Mélie avait fait luire

aux ycux de Bastien, nom pes l'espé-
range, mais la certitude de pouvoir sor-
tir de France grâce au nom et à la for-
tuba de son mystérieuxcomplice, elle
ot vu son regard s'snimer et son
front se rasséréner tout à coup, et elle
avait compris que sa cause était ga-

be.
& ’honnête Bastien, le brave ouvrier
qui l'heure, venait de remonter

t à Is surface, disparaissait
de nouveau pourfaire place au buveur
d'absinthe, et le flot de bons sentiments
Qui avait débordé de son cœur dans
‘use explosion de remords s'apaissit dé-
JA dovant ia perspective d'une vie de

et de débauche.
—Ob ! v'ésris Mélie, voulsot prof-

ter de la révolution qui s'opérait en lui,
oat homme no me connaît Parce
Wi] nous a pichés dans les bas-fonds

de Paris, parce qu'il nous à découverts
sous une couche misère et de honte,
avosang-le hautement, il croit pouvoir
nous payer un crime par un morceau
bopin,il cotims motre tôle dix mille

imille francs / allons done !. oh!
non, il ne me conasît pas, j'ai l’ambi-
tion us haute que cela et je lui appren-

ientôt que je ne suis pas me
imecontenter désormais des galas du

in galant et des délices de la Puce
pisrdée, Jo me suis toujours sentie
dea fo de luxe et Jes, die Je

igalith, ot je suis décidse à les
pd largement. Oui, je veux des
équipages, des diamants, des toilettes.
J'ai traîné ma jeunesse dansia misère
et Ia dégradation, j'ai des revanches à

rerepesierons de ocla Icela ; 1'easen- |
did, quant à présent, est d'arracher à

? 066 homme les deux cent mille france
auxquelsj'estime les risques qu’il nous
fait courir,

. —Pour lui arracher won argent, il
faut savoir où il est et 06 qu’il est ; or, |
nedis-tu pas, toi-même qu'il est ‘ans
cesse sur ses gardes et que tu as vaine-
ment essayé, jusque-là, de pénétrer le
mystère dont il s'entoure ?
—Ea effet, mais je le fais épier ce

soir par deux gens rusés et pleins de
ressources : le père Lajoie et Bose Pin-
chard,et je ne doute pas qu'ils ne par-
viennent à découvrir, sinon sa demeure,
au moins quelques renseignements qui

mettent sur sa trace.
Et comme Bastien secounit la tête

d'un air incréduls et défiant :
—En vérité, lui dit-elle, tu ns la mé

moire bien courte et la reconusissance
bien légère ; je t'ai donné asses de
reuves de mon intelligence et de mon
vodement pour que tu n'en doutes

pa. Quandtu as quitté, oe soir, le
spin gulant en proférant des mena.

ses de mort contre ta femme, je me suis
dit quo tu pouvais courir quelque dan-
ger, et je suis allée rôder autour de ta
Inaison sans trop savoir à quoi je pour-
nis d’être utile,mais pour être là à ta

; portée, que sais je? pour savoir Ge qui
LL] passat, A poins arrivée là, je vois
woe foule qui s'amasse et qui, enten-

à dent parler d'une jeune femme nasasai-
née, se rue dans la maison aveo des cris
do tage ct du vengeauce contrs le mour-
trieg.

J'aurais dû fuir, car je pourais être
icée comme complice du meurtre,

arrêtée et peut-être massaorée sur place
pa la fuule exaspérée. Ur, non-seule
«. Went je n'ai pas fui, mais je suis eatrde rg
> eves les curieux,je suis montée jusqu'à

porte de ls chambre où râlait ta fem.
; et, sachant qu'on te cherohait, je

m6Suis précipitée dans les combles, où
tu avis dure caché. Tun’7 étais pas ;
mais, en furetant partout, j'ai fini par
te découvrirdans une situation que tu
ne peux avoir oubliée, si fragile que
wit ta métoire. Tu allais mourir, et
de la mort la plus épouvantable qui s

: imaginer, si mon dévouement ne
m'eût poussée là aa moment précis où
tu allais être lancé dausl'espace. Sans
Réoi ta serais à cette beure au fond de
cette distillerie dontla seule vue te ren.
dait fou, et dans quel-état y sernis-tu ?
Voilà ce quej'ai fait, malheureux, et
non saus risques, car j'ai été arrêtée
et confiée à la garde d'une douzaine
d'individus pourêtre ensuite traînée
ches le commissaire de police,où il se se-
rait frouré à coup sûr quelque habitué
du. qui à aurait pas mao.
ul ppliquer Ia cause de ma présence

dans ladelemeure de la victime.
—Toi! tu as été arrêtée ! s'écria

jen.
—Heureusement je ne perds pas fa-

cilement la tête;j'étais là depuis dix
minutes quand je vois monter ua hom-
me qui entre vivement dans la chambre
em disant :

“ Voilà un brascard, Je vais pren-
dre la blessée dans mes bras et la des
cendre. ” Oet homme, c'était Jalien.

: —Ilneta recunnge ? demanda
Bastien atte
—II ne m’a pas vue, je m'étais ca-

chée dans un groupe de femmes ; un ins
tantaprès, comme elles entruient toutes
dans chambre pourvoir la blessée
avant son départ,Fa profité de l'ooca-
sion pour ler. Veilà © que j'ai fait
pourtoi, et, pour me récoinpenser (a
as failli m'assassiter, à mon tour, il n’y
8 qu'un instant,

—J'ui eu torf, répondit Bastien, |

‘

mais sois sûre q8b ju n’oublierai ja- ae

o'interrompit tout à coup; il ve
naît d'entoudre quelque chose comme
un bruit de grôle fouettant les vitres.
jr2 le vignal, dit Mélie à voix
baies c'est lei:

Mitie prit son manteau, qu'elle avait
dépouésur une chaises, où sortit.

xv

Quand e.le eut franchi le seuil de ie
Puce malgurdés, Mélie s'arrêta tout à
coup, saisis ob presque effrayée par le
violence du vest, qui s'eugouffrait dans
ans vêtements et l'empéousit d'avancer,

med:

"| ne voyait

=Voyous,qu'as tu d objecter à tout o6- |

av me
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etpar les torrents de pluie qui lui fouet-
taicot le visage et l'avaient déjà inos-
dée en que'ques secondes.

L'obscurité était si profonde qu'en
à deux pas devant moi,

rieti | murmura-celle en s'enve-
I t hermétiquement dans son maa-
lpn er pour les fluzions de

itrine | Heureusement queje connais
=pays es que je sais où stationne la
voluire, oar du diable si je saurais
la découvrir ; on trouverait plus facile-
ment une siguille dans une meule dp
foin.

Elle tourna à gauche et traverse ls
route en binis, portant les main en
avant, dans la crainte de quelque choo
es milieu de ces impénétrables ténè-
res,
A chaque elle pataugeait dans

des faques deboue digipuui lui re-
Juillissaient dans les jamhes ’

Tout & coup ses mains rencontrireat
unetal.

le s'arrêta brusquement en disant
à voix basse :
—Hein ! qui est hu?
—Motus | C'est moi, lui souflla une

voix à l'oreille,
—Qui, vous ?
—Moi Coco Pinchard, qui étudie le

terrain ; mais asses comme ça, il y »
des ombres autour de nous,

Et au elapotementqui se fit entendre,
Mélie compritqu'il o'éloignait,

Ells poursuivit son ehemin,
Au bout de cinq minutes, elle éprou-

va un nouvesu choe.
Elie palps l'objet et reconnut que c'é-

tait une voiture,

Presqueau même instant, elle sentit
une main s'emparer de la sienne,

Elle se laissa entraîner, rencontra
aussitôt une portière ouverte st monta
dans la voiture,
—Votre nom ? dit une voix.
—Mélie.
—Donnes votre joue droite.
Mélie avait au milieu dels jous droite

ua grain de beauté trésprononcé.
L'inconou le tousha du doigt ;

sonvaineu de l'identité de celle à qui il
avait affaire, il ferma la portière la
voiture,
—Eh bien,lui dit-il alors, il ys du

ouveau rue du Roi-de-Sioile.
—Mais oui, répondit drasirement

Mélie, curieuse de savoir si bou
était renseigné et jusqu'à qu int.
—Blessure grave, répondit on

recone de mort.
ous saves ça ?
3ai fait causer la portière.
—Vous-même.
—Moi-même ?
—A queltitre ?
—A titre decurieux ; tout le monde

l'interrogeait, elle m'a répondu comme
aux autres,
—Vous saves alors que…à victime

« quitté la maison,
Sur un braocard, je anis cela,
L'inconnu reprit :
ys vous, savez-vous où où l'a trans-

—Pas encore.
harpe plus avancé que vous.

—Eilo est installée rue Beautreillis.
—Eb bien, qu'y «t-il à faire, main-

tenant ?
—Je u'si plus d'ordres à vous don-

ner.
—Ah qd, vous rencaces done N......
—Nous attendrons,
—Quoi ?
—L'issue,
—de comprends; et oi o'eat le mort ?
—Jevous donuerni nf mille france,
—Bi elle en réchap;
—Alorsje fn.que le sort est

contre moi,et,comme je suis quelque
peu fataliste, jj'en resterai là.

ton incrédule ; j'ai peine à croire que
vous laissies inachovés une œuvre que
vous poursuives depuis des années,
—(a, c'est mon affaire,

t nous ?
Je renonce à vous com

davantage, et à partir d'aujourdhui,
uos relations se trouvent usturellement

“Maeéprouva un violent désappoin-
tement eh apprenant cette résolution.

8i elle avait pu prévoir que estte eu-
trevue était la dernière, elle eût pris
quelque résolution suprême, désespérée,
pour arriver à connaître etle nom et
demeure de cot homme dans lequel

elle voyait une oecasion, probablement
unique, de faire une brillante fortune et
deréaliser le rêve de toute sa vie.
—Je suis heureux de savoir que

Bastien s‘ot heureusement tiré de ce pus
difficile, reprit le bou
—Qui vous l'a dit

ment Mélie.
—Jel'ai vu tout à l'heure à travers

lee vitres dans se cabaret où je croyais
vous voir seule,
—Je devais être seule, on offct; mais

où voulez-vous qu'il aille ?
~—Ha position est duvenue difficile, en

effet.
—Du reste, soyes tranquille, vous

n'avezrien à craindre de lui.
==Il n'arriversit pus jusqu'à ma voi-

ture, répondit sèchemotle bourgeois.
Il ajouta aves un riosnement qui fit

tressaillir Mélie :

demande vive

(A CONTINUER)
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Pilules d’Ayer.
La plapart des maladies qui afigeat I've

manité proviennent du dérangemest de l'es
tome, des intestins et du foie. Los PILULES
CATEARTIQUES 'AYER agiment directement
pur eesorganes, et sont spécialement destinées
à la guérison des maladies eausées par ces dés
vordres, telles que Constipation, Dyspep-

sie, Maus do Tite, Dyssenterie, et une

foule d'autres Indispositions, pour lesquelles
elles sont «uv remède oûr,pes, Infailibe,
LS ble, L' je coparungrand nombredemédecin éstisqués
de nos universités, démontre clsirement en

quelle estime elles sont tenues par Is profes

sion médicale.
Ces PILULES sont parement et simplement

préparées avec des substances végétales, ab-
solument pures de calomel et autres ingré-
dients pornicieux.
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Les PILOLRS CATRARTIQUES D'ÂTER of
rigeat les irrégularités des intestins, stim.
lent l'appétit et la digestion, et par leur
sation prompté et complète donnent da ton
et de la vigueur à tout le corps. .
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OHS. OLUTHE
Inventeur et fabricant du eélèbre
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TONIQUE ANTI-GLAIREUX & ANTI-BILIBUE -
Préparé parmul CH.ACID,Pharmacien, seul Propriétaire

©. Rue de Oronetio-Salnt-Dermaia, PARIS
L'Étisér deproie
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Préparé par PAUL GAGE,était d'une efficacité tncontestable contre les
TIÉVRES PALUDÉENNES.1e CNOLÉMA, le FIÈVRE JAUNE, 1s DYSGENTERIE,
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Depusilaires a Montréal * LAVIOLETTS & NELSON
CUnn

HUILE DE FOIE DE MORUE

 

Strep d'Écerces d'Oranges

M constante de sa consommation prouve oD Ve peut mieux

Catarrhes, In Pikisis eb toutes les 4ficiions Scrofuieuses

partieuli

H M ans mouvuis goût où dont l'usage eat Facile,

A Montréal
LAVIOLETTE 8% NELSOW
 

HEDICAMENTS DOSIMÉTRIQUES BUROGRAËVE-CHANTEAUD ||
Sranules prpares ie ‘es Alealoides il lis Produits chimiques les plusriaaaou:

Aconitla, Krychaiss, Eyosclamine,Digitaliss,Digitalise, Morphine, Quessine, Saliure de

SEDLITZ-CHANTEAUD
Purgatif Salin, Rafraichissant et Dépuratif

| Congestions cérébrales, aux verres, Migraines ou sujeites aux Mémore
; rhoïdes, Embarras

| cst 1e soul Préparateur des Véritables Mbdicaments dos!
Se méfier des Contrefagons.

Dépôt Général : 54, rue des Francs-Bovrsgeols, PARIS
Lépositaires à Montréal : LAVIOLETTE à MELSON

|| 

S00 och, qui oui 00 véritable Trauié de Uédecits eutdlle, ot jecste à chaque Doslaile d6 Véritable ELIEIR GULLLIÉ.

ME. CH,ADTPharmacien, Commandeurd'Isabelle le Catholique,

 

         

 

  

 

HUILEccDUCOUX
Tode-Ferrée an Quinquiss «aux Écorces d'Oranges Andres

Ce précieux médicament, fruit des longs travaux et des persé- -
vérantes études du Docteur DUCOUX, révuil sous une soule
forme Mule de Pole do Morus. lo Fer, le Quinquina oi le

Les éléments qui entrent dans la composition de ce produit
expliquent suffisamment son immense succes et l'augmentation

est pourvu de toutes les (rualllés nécessaires pour petRE
wis, la CAloross, les Maladies de Poic-ene, les Bronchiles, RAumes

Len Mibéscins les plus éminents recommandent tout
èrement médicament, d'une céeur agréable

ro . écomemique

Dépôt géadral à Paris : D DUCOUX,209, ras St-Denis

 

    

  

 

   

    
  

   

to SEDLITE-CHANTEAUD est incontestablement10 produit le plus beau /l HE
<tle plus utile du la pharmacie moderne; c'est un sel neutre purgatif d’une saveur *

| (ræ-douce et d'une efficacité certaine pour combaltre la Comstipation et cntre- |
Lenirla fralchour du sang—Son emploi journalicr est surtout utile aux Gouttenz, /
aux Mhumatieants, aux personnes d'un tempérament sanguin, porlées auxaus |

 

 

PHOTOCRAPHE

CABINET : $3.00 la Doz.

ROSE, BLEU ET BRUN

chague service) le tout pour

: 183.8O 83.80

1801-RUDBE NOTRE-DAME-1801

CANADIENS-FRANÇAIS !
   fique Canadien sera ouverte. Klle vous condulra tout droit sar

les terres vierges de la QU'APPELLE, où on vous donne

Prix du Possage & Broadview,$19.83
BILLE?S DE RETOUR A EXTREMKMENT BAS PRIX

Colonisation, coin des rues des Casernes et des
ThenearréDalhousie, Hon {, pourlire le 1émoign

pegagala qui ont viendo page nietbut 6 HLabIiF,06 priscemps
Le cotttol apéeiai partire 1e PEUX JUILLET an lieu du 80 JUIN
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La Biere, le Porter et le Lag
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QUI GUERISSENT TOUTES LAS AFFECTIONS DK LA PEAU

(gottre).......…..………...…Ne 2-Métorsif, pinies de toutes
sortes. Ne 11-BDésinietant .

  

 

  

 

GÉ"EN VENTE CHER TOUS LS PHARMACIENE Dépôt géadral ot fabrique à Saiat-Hustache : J, A. PAQUIN, prepritinire.

Prépares-vous pour le DKUX JUILLKT, quand la nouvelle ligne du Pacl-

160acres JOUR RAGA ot 100 acres de plus 4 $2.00 cf 2.40 de l'acrl
Prix du Passage à Winnipeg, $15.08 | Prix du Passage A Whitewood, $19.83

jumairen,ires,

24-dx m-c
Gob]

DEMANDEZA VOTRE EPICIER

 

 

  

   

141—RUB SAINT-PIERRE—141
OUVRAGES DES MIRUX FINIS.
Communiction par Téléphone

83.50$350 $3.60
Trois nouveaux patrons de très jolis services de chambre (11 pièces da

83.50

WILEY’S CHINA HALL
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Compagnie d’emballage WATSON |», is,
En vsage dans les fabriques:de lmger Reinhardt ct de Porter et Bière

hidspecisiité. Prompts attention donnée aux besoins des families
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W. WATSOIN,No 70, Rue des Fortflications

Savons Médicinaux du Dr V. Perrault
meje

"savon Net- Pour démangentsenn.ste SAVON No 10— Pour ia grosse sors

 

o-)

    

  
      

 

U9 FACILITÉS 0a foauss POUR PiQURS-KIQUES.

pila bosepeer BERT,THIER eapitaine Jo-
boix. Bamin J -Carti
412 ALeiLi 3SPM, tous aoeszceuté

158 ofpedi nol il fers qu’un voyage
de

LUNDI16 JUIN
Four L'ILE GROSROIS

Da retou4] portire de Pieà12--30 p.m et Spm
arrivant À Ju ville vers
May sllor ot retour: Messiougs, 16 sents; Du-

6 cents ;: Enfants, 5 cents. Prix pour voyage
es et Messieurs, 15 dents ;dedeDimanchho: —

J. B. LAszLLe,
Enfants, 10 cents.
Avex, MiLoy,
Directeur du Apons péndral,

DIVISION EST
L’ANCIENNE, NURE EF COURTR

LIGNE

Montrealet Ottawa
ARRANGEMENTS DU PRINTEMPS

4 PRENDRE RPFPEY
MERCREDL LE 9 AVRIL 1084.
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Départ de Montréa) pre Liam
Arrivés à Oblawa. 11.200. 12.16p.m

8.40pm
10.00 p.

 

 
 

Dévartd'Ottaws.. .| Lisa. m
Arrivés à Montréa!|1240p. m

4.45pm

15pm
8.50pm

10,86p. 

 

S}_ Les célèbres TousCalCalumet.Lachine et Carit |
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Nos 4 et 5 CHESTERFIELD CHAMBERS
RUE SAINT-ALEXIS

- BR. COWANS
wo SECRÉTAIRE.
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FROMAGERS!
——

udeqrunisné fait une spécialité de la l'abries-

Presses à Fromage,

Boîtes à Fromage,|-
Et (ous les [matemsiles et nescesoires

requis dans ane fromaceris.
Bottes à Fromage À 914.00 le 100

Livrables à bord des ch: bâteaux à r
dansant cirouit de i tailles,et pour plus to oh

PolATOTosporeOn
>BIRTZ manufacture 900hottestga varJoue
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Ëdeudan0wos Puisesd'avis, sevrie
Chaudières “ Seifeeter” pour tanshines À va-

™ A. BIRTZ,
FERBLANTIER« PLOMBIER,

Ceuvertures en métal, en ardoises,
ravier, ete.ete.
Isom'_SAINT-CESAIRE.P.Q._

DUIMET,CORNELLIER & LAJOIL
VOCATS

No. (5, Cote Saint-Lambert.
1. Aldrio QuixmlCEEGpPerse

J. R. POITRAS et V. ROY

norsbleY W.Lywon, CR, commissaire

pTTre
Fre. & D, A. LAPOINTE

-Achitectes et Evaluateurs
Bureau: 35 RUE SAINT-JACQUES

BATISSE DB L'ATENDARD
MONTREAL. Le

Porrault& Mesnard
ARCHITECTES

93 ur V9, Run Sr Fnangots-Xavrea

Daté à Montréal, 9e ture jour de Juin 1984, 
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Richelieu et Ontarie
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Vapeurs de la malle faisantle service de jour
entre

Montreal et Ottawa
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WhiteCross Line
STEINMANN€&LUDWIU

Propriétaires et ageuts généraux
A ANVERSERS(Belgique)

Service direet ot régulier par vapeurs
ENTRE LN CANADA BY ANVERS
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